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PLANS ET JOURNAÜX 

DES 

S I E G E S 

DELA 

DERNIERE GUERRE 

D E 

FLANDRES, 

RASSEMBLES PAR 

DEUX CAPITAINES ETRANGERS 

AU SERVICE DE FRANCE- 



A STRASBÜÜRG, 
Et fe vend 
A LA H A Y E, 
Chea PIERRE¿ GOSSE Júnior^ Libraire de S. A. R» 



A MONSEIGNEUR 
LE COMTE D'ARGENSON * 

MINISTRE ET SECRETAIRE D'ETAT 
DE LA GUERRE. 



MONSEIGNEUR, 



Agréez que nous aions l'honneur de 
- Vous prefenter un ouvrage qui 
rdffemble des operations glorieufes aux 
que lies V ws avez en tant de part. 



Si cet ouvrage a le bonheur de Vous 
• plaire, MONSEIGNEUR, nótre 
intention Jera remplie > puisque votre 
Jliffrage nous donnera le droit de 
^retendré á celui du Public. 

Nous Jbmmes avec un tres profond 
refpeffi, 

MONSEIGNEUR, 



Vos tres humbles (f tres 
obeijfans Serviteurs 

Funck & D'IIIens. 



AVERTISSEMENT. 



Nous ne pretendons donner icy, ni 
une hiftoire des Sieges ni les plans 
des villes asfiegées ni les journaux de 
leur defFenfe^ mais uniquement les plans 
6c les journaux des attaques ; nous avons 
méme affeóté de retrancher de ees plans 
8c de ees journaux tout ce qui ny etoit 
pas elTentlel 5 6c nous avons evité avec le 
meme foin d efitrer dans aucune efpece 
de raifonnement. Voila quel a eté 
notre but , c'eít aux Leóteurs judicieux 
a voir fi nous Tavons rempli. 
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ii. 
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M. le Marquis 
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guerre. 
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du 28. au 29. 
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M.le Prince 
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Conti. 
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guerre. 
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M. 1c Prince 
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M. le Prince 
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du 19. au 20. 
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M.le Comtc 
de 

Lowendal. 
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de 

Lowendal. 
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19 


PíITUPINE 


du 2. au'z, 


4- 


M. le Comte 
de 

Lowendal. 


M. de Braun. 


prifonniers de 
guerre. 


20 


HULST 


da 28. fl« 29. 


i 


M. le Marquis 


M. de la Roque. 
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de Saxe. 
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bonneurs de la 
guerre. 




JOURNAL 

du 

Siege de Menin 3 

commandé par 

M. LE MARECHAL DE NOAILLES, 

en 1744. 

Les 18. & 19. May i on inveftit la place , on trac,a íes lignes y 
& on etablit le Camp. 
On emploia jmqitauzy. a reconnoitre la place & l'on determina 
deux attaques \ Tune fur la rive gauche de la haute Lis, qui devoit 
etre . la grande Attaque , & l'autre fur l'ouvrage á Come 

A d'Hal- 



d'Halvin, dont S. A. S. M. le Comte de Clermont devoit etre 
chargé en chef. 

La niát du 28. 29. on ouvrit la tranchée des deux cotés : 
A Pattaque roíale 4500. travailleurs firent deux parallelles avec 
leurs Communications & tous les boiaux venants aux deux de- 
bouchés ; Les 1200. travailleurs de jour avoient deja perfé&ionné 
tout ce travail a 8* heures du matin , lorsque les pluies qui fur- 
vinrent en abondance firent de toute la tranchée un tel bourbier 
que les Communications devinrent impr;aticables , & qu'on fut obligé 
de relever les troupes par les revers. Le Roy affifta a cette ouver- 
ture de tranchée depuis dix heures jusqu'a minuit & demi , II 
íuivoit le tracé des Ingenieurs & animoit les travailleurs. A 
Pattaque de clermont y 2000. travailleurs firent une parallelle 
qui debordoit la Corne de droite 8c de gauche pour prendre des 
revers furfon front, cette parallelle avoit une communication de 
droite & une de gauche ; On travailla auííi á quatre batteries de 
Canon & á une de Morder. 

La tranchée fut montée á la grande Attaqtie par unLieutenant 
General? unMarechal de Camp, fix battaillons & trois piquets 
de Dragons ; elle fut montée a Pattaque de Clermont par un Lieu- 
tenant General , un Marechal de Camp , trois battaillons > fept 
compagnies de Grenadiers auxiliaires & trois piquets de Dragons, 
Ces deux ouvertures de tranchée fe paííerent fans eífuier un 
coup de fufil ; Vers les 6. heures du matin j Pennemi commen^a 
feulement á tirer du Canon fur la grande attaque , & une demi heure 
apres fur celle de Clermont; 

La 2 C . nuit y du 29. au 30. on commen^a a Pattaque roíale 
deux debouchés en avant de la feconde parallelle ; A Pattaque de 
Clermont on pouíTa deux fappes en avant de la premiere pa- 
rallelle > dirigées fur les faillants de la Corne ; & Pon etablit a 
la droite 16. pieces de canon en batterie qui commencerent dés 
le matin a tírer aricochet fur Pouvrage a Corne. Le gardes de 
tranchée fe releverent a Pordinaire aux deux attaques. 

La 3 e . nuit y du 30. au 31. on fit á Pattaque roíale de 
nouvelles Communications pour fubftituer aux premieres deve- 
* núes par les pluies y impraticables ; On travailla aufli le long de 
la feconde parallelle a quatre batteries de cañen & á quatre de 
Mortier. A Pattaque de clermont y on pouíTa les deux fappes 

jusqu'au 
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jusqu'au pied du glacis de la Corne ; on etablit une nouvellé 
batterie de canon pour battre en breche la branche droite. de la 
Corne ; on conítruiíít auffi une nouvellé batterie de morder. 

La 4 e . nuit du 31. May au I. Juin , A I'attaque ROIALE , on 
continua á s'aprocher des íaillans du chemin couvert; A I'attaque 
de clermont on tira la feconde parallelle entre les tetes des deux 
fappes; Dans le jour., les ennemis retirerent leur canon de l'ou- 
vrag.e á corne, qu'ils abandonnerent. 

La s e . nuit, du 1. au 2. A I'attaque roíale , on fe logea 
furles trois faillants du chernin couvert; les batteries regeurent 
leurs pieles, Se dés le matin 32. canons & 24. mortiers commen- 
cerenc a tirer. A I'attaque de Clermont , on monta dans 
l'ouvrage a Corne par des échélles, la breche n'etant pas prari- 
quable, on n'y trouva que cinq hommes qu'on fit prifonniers & 
quelques pieces enclouées ; on baifla les ponts levis pour com- 
muniquer a la Corne par la demi lune ; on ouvrit la barriere; de 
la chauíTée qui conduit a la Ville , au travers de l'inondation 5 on 
avanza jusqu'au bandeauou retranchement oú l'on ne trouva per- 
fonne, non plus que dans les deux petites redoutes qui le flan- 
quent ; on fe logea fur le talus exterieur de ce retranchement ; 
& on communiqua ce logement avec la porte & avec la breche 
de l'ouvrage á corne. 

La 6 C . nuit du 2. au 3. On tira a I'attaque roíale la 
troiííeme parallelle entre les tetes des fappes ; A I'attaque de 
Clermont, on fe longea a traverfes tournantes 'trente toiíés fur 
la chauflee au déla du retranchement, & tierriere la derniere 
traverfe on fit une coupurepour íáigner l'inondation fuperieure; 
on etablit une batterie de 4, Mortiers a la gorge de l'ouvrage a 
corne ; & une batterie de 18. pieces de Canon,, fur la branche 
gauche du chemin couvert ; on communiqua á cette derniere bat- 
terie par fix zigzags le long de la branche , ce canon battoit le 
demi baftion gauche de la porte d'Halvin. 

La 7 c . nuit , du 3. au 4. On couronna a I'attaque roíale 
les trois faillants du chemin couvert, & on fit les emplacements 
pour les batteries qui devoient battre en breche. A I'attaque 
de clermont on pouíTa fur la chauíTée la double fappe á tra- 
verfes tournantes , jusqu'á la digue qui fepare les eaux du fofle 
d'avec celles de l'inondation fuperieure. A 3. heures apres midy, 

A 2 les 
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les afííegés arborerent la drapeau blanc fur le baftíon gauche de 
la porte d'Halvin , d'ou le tambour cheminant fur les parapets 
alia gagner Pattaque de la gauche ou Pon planta un fecond 
-drapeau ; La Capitulation fut íígnée le méme jour ; la garnifon 
obtint les honneurs de la guerre. 

Le 7. la Garnifon fortit, elle confiítoit en quelques Compagnies 
de Cavalerie & un battaillon & demi de troupes Hollandoifes , 
M. Echten van Echter Gouverneur marchoit á la . tete. 



I 
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JOURNAL 

du 

Siege d'Tpres , 

commandé par 

M. LE MARECHAL DE NOAILLES, 

en 1744. 

Le 6. Juin y S. A. S. M. le Comte de Clermont inveíh't la 
place coiijointement avec un corps commatidé par M. 
le Comte de Saxe. 

Le - 1 1. le Carap fut formé en entíer ; on reconnuc la 
place jusqu'au 15. & Ton determina deux attaques, fcavoir une 
á chaqué coté du Canal de Bouííínsjae ; Celle de la droite fut 

A* 3 la 
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ía grande attaque > M. le Comte de Clermont fut chargé de 
celle de la gauche. 

Le 15T. a 10. heures du matin, on ouvrit la tranchée aux deux 
attaques á la faveur des hayes & brouffailles : On fit a la droite 
une parallelle qui embraíToit Pouvrage a come d'Elverdingue 
& apuioit fa gauche au canal , cette parallelle avoit une com- 
munication de droite & une de gauche ; on fit auííi a la gauche 
une parallelle qui embraíToit Pouvrage á come de Tourout 8c 
apuioit fa droite au canal ; on communiqua á cette parallelle > 
par la droite & par la gauche 5 

Les deux nuits Jumantes y on ne fit aux deux attaques > que 
perfe&ionner les travaux de la journée du 15. & conftruire. 
quelques batteries de mortiers ¿c de canons le long de la pre- 
miere parallelle. 

La%f. nuit > du 17. au 18. Les parallelles aux deux attaques 
furent prolongées , Tune de droite > Pautre de gauche pour de- * 
border les Comes d'Elverding & de Tourout \ on etablit dans 
ce pfoíongement , de nouvelles batteries. 

La 4 e . nuit , du \%.au 19. on commengaala grande attaque, 
quatre debouchés , dont deux furent dirigés fur la corne d'Elver- 
ding & deux fur la partie droite de la baile ville. A Pattaque 
de clermont , on forma fur la droite une feconde parallelle qui 
n'embraíTbit que le front gauche de la baile ville ; & á Pextre- 
mité gauche de cette parallelle , on etablit deux nouvelles batteries. 

La nuit du 19. au 20. On emporta a la grande attaque la 
premiere redoute fur la rive droite du Canal, on s'y logea & on y 
communiqua; on prolongea en-meme tems les trois autres debou- 
chés de la droite. A Pattaque de clermont , on s'empara de 
la lunette de la gauche au déla de Pinondation , on fut bientot ob- . 
ligé de Pabandonner , les ennemis y etant venus en forcé , mais 
on s'y retablit peu de tems apres ; on s'y logea , 5í on commu- 
niqua avec la premiere parallelle par un boiau en couleuvre fur la 
digne qui traverfe Pinondation. 

La 6 C . nuit, du 20. au 21. on forma a la grande attaque > 
une feconde parallelle entre la tete de trois fappes de la gauche , 
& Pon fe porta á dix toifes de la feconde redoute fur la digue. 
A Pattaque de clermont? on s'a vanea en zigzags le long du 
retranchement vers la lunette de la droite. 

La 
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Laye. nu i t 5 ¿ u 21. ¿#22. on deboucha a la grande 
attaque y du centre de la feconde parallelle & Pon fe porta en zig* 
zags fur la capitaledu baftion dfoit de la baile ville. A Pattaque 
de clermont y on prolongea la fappe de la gauche jusqu'a Pepaüle 
de la lunette de la droite ; on couronna Pavant chemin couvert 
de la baile ville y & on fe longea en couleuvre le long de la digue 
de la droite y qui traverfe Pinondation. 

La 8 e . nuit y du 22. au 23. on s'empara a la grande attaque 
de la feconde redoute fur la ri>íe droite du canal , & Ton pouífa 
en avant de cette redoute un T en double fappe á vint toifes 
du chemin couvert de la demi lune. A Pattaque de clermont* 
on s'empara de la lunette de la droite & Ton s'y logea ; on pouífa 
le long de la rive gauche du cañal une doüble fappe fur le chemin 
couvert de la baífe ville. 

La 9*. nuit du 23. au 24. nous nous rendimes maitres du 
chemin couvert de la baile ville aux deux attaques , il nous en 
couta deux á trois cent hommes tant tués que bleífés , & aux en- 
nemis trente á quarante hommes tués ou noiés & quarante prifon- 
niers ; A la grande attaque on couronna le chemin couvert 
depuis Pangle faillant du baftion droit jusqu'au canal. A Pat- 
taque de clermont* on continua le couronnement y du Canal 
au íáillant du baftion gauche ; on fe logea dans le terreplein du 
chemin couvert & on communiqua ce logement avec la fappe de 
la gauche dirigée le long du retranchement qui bordoit Pinon- 
dation. 

La io c í nuit y du 24. au 2$. on etoit occupé á perfe&ionner 
les travaux de la nuit precedente , & á former a la droite 
une troiííeme parallelle , lorsqu'on s'aperceut qus la baile ville 
etoit abandonnée ; on enfon^a fur le champ une poterne de la 
courtine á la gauche du canal y par laquelle Pon fut s'etablir fur 
le talus du vafte retranchement dans la baile ville > lequel nous 
procura une tranchée toute faite contre Paffiegé qui Pavoit 
abandonné ; On communiqua a ce logement par la porte Roíale 8c 
le long des Batardeaux. 

La n e . nuit y du 25, au 26. on travailla a etablir 19. piecesde 
Canon & 18- Mortiers fur le retranchement déla baífe ville ; ce 
travail fut continué par ordre toute la nuit, quoique M. le prince 
de hesse-philirsthal, Gouverneur eut fait arborer le drapeau 
blanc á 9. heures du foir. Le 



Zí 26. *w > la Capitulación fut íignée> la garnifon obtint 
tous les honn-eurs de la guerre. 

£f29.fortit la Garnifon & deffila devant le Roy; Elle etoit 
compofée de quatre Bataillons Hollandois , dont trois SuiíTes , Se 
quatre Compagnies de Cavallerie. 



♦ 
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JOURNAL 

du 

Siege de la Knoque > 

commandé par 

M. LE DUC DE BOUFFLERS, 
en 1744. 

LE 28. Jui» i ce fort fut invefti par une brigade d'infanterie. 
La nttit du 28. au 29. L'ouverture de la tranchée con- 
íifta en quelques boiaux qui communiquoient á deux batteries 
aux quelles on travailla tout de fuite. On ne fit cette Ce- 

B remoníe 
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remonie que pour authorifer le Commandant qui etoit M. de 
Lewe, a fe rendre dans une forte de regle. 

Auffi lt 29. a midy, il demanda á capituler; on luy accorda 
tous les honneurs de la guerre ; il y avoit dans ce fort un de- 
tachement de la garnifon d'Ypres d'environ íoizanté & quinze 
hommes. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Fumes. ¿ 

commandé par 

S. A. S. ML LE COMTE DE CLERMONT, 

en 1744 

LE 29. Juin, ce Prince inveftit Luy meme cette place. 
Les reconnoiílances durerent jusqtüau 7. Juillet , on de- 
termina deux attaques, laprincipale du coté des Dunes , & l'autre 
du coté d'Ypres. 

La nuit du 7. m % on ouvrit la tranchée aux deux cotes; 
A Pattaque des Dunes, on tira une parallelle dont la droite etoit 

B 2 a cent 



-B*§ C 12 ) 

a cent toifes environ de Pavant chemin couvert > on communiqua 
a cette parallelle, á la droite par un feul boiau, & a la gauche par 
cinq zigzags; Tout ce travail fe fit íans eífuier un CQup de fufiL 
A Pattaque cPYpres on fit une parallelle dont la gauche n'etoit 
qu'a environ foixante & dix toiíes du chemin couvert , on com- 
muniqua a cette parallelle , á la droite par trois , & a la gauche 
par deux grands zigzags; Le feu fut vif á cette attaque. 

La 2 de nuit, du %. au 9. A Pattaque des Dünes on poufla 
trois fappes en avant de la parallelle > favoir une fur la capitale de 
la demi lune & une fur celle de chaqué baftion. On travailla á 
Petabliífement de quatre batteries de canon & trois de morder? 
lelong de la parallelle. A Pattaque d'YpREs? on pouffa deux 
fappes en avant de la parallelle? favoir une fur la capitale de 
chaqué baftion ; on conftruiíit trois batteries de canon & une de 
mortier ? qui commencerent á tirer dés le matin ; le feu de la 
place continua d'etre violent fur cette attaque. 

La 3 C . nuit, du 9. au 10. On porta a Pattaque des Dunes 
les trois fappes jusqu'a quinze toifes de Pavant chemin couvert; 
& on fe logea a Pattaque d'YPRES íür les faillants du chemin 
couvert des deux baftions. 

Le matin a II. heurcs> le drapeau blanc fut arboré; le foir 
la capitulation fut fignée ? & la Garnifon obtint les honneurs de 
la guerre; elle etoit compofée de trois bataillons Hollandois. 
M. le Comte de Schwarzemberg etoit Gouverneur de la place. 
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JOURNAL 

des 

Jfl^r tí5f i* /^/^ £f Citadelle déTournay* 

commandés par 

M. LE MARECHAL DE SAXE, 
en 1745. 

LE 26. /íw// , * M. le Marechal aíant faít faire une faufTe 
marche & plufíeurs mouvemens aux troupes du coté de 
Mons , rabattic le raeme foir fot Tournay qu'il inveítit. 

Les Alliés penferent/.ur le champ á fecourir cecte place , & 

B 3 pour 
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pour cet effet raflemblerent leurs troupes fous Bruxelles , & fe 
mirent en marche pour s\iprocher de nous. 

La nuit du 30* Avril au i. May , On ouvrit la tranchée en 
deux endroits : au Village d'Orck , & a la cenfe de Motte ; on 
ñt Jes deux bouts de la premiere parallelle avec leurs Communi- 
cations aux deux debouchés. 

La tranchée fut commandée par un Lieutenant General aiant 
fous fes ordres, deux Marechaux de Camp & deux Brigadiers, 
huit bataillons, fept compagnies de grenadiers auxiliaires & un 
piquet de dragons. 

La 2 dc nuit, du 1. au 2. On joignit les deux bouts déla pre- 
miere parallelle ; on prolongea fa droite que Pon termina par 
une redoute 5 on fít deux nouvelles Communications partans du 
centre ou Pon etablit un nouveau depot. 

La 3. nuit , du 2. au 3. On deboucha de la gauche de la 
parallelle & Pon fít quatre branches de zigzags .fur la corne des 
fept fontaines 5 a Pextremité du dernier zigzag, on etablit une 
batterie de 4. mortiers. 

La 4 C . nuit, du 3. au 4. On deboucha de la gauche par 
trois zigzags fur la Corne de Lille , & au centre par autant de 
zigzags dirigés fur Pintervale entre les deux cornes du front d'at- 
taque ; On conftruiíít deúx batteries de canon & deux de mor- 
der au centre; & trois batteries de canon 8c deux de morder a 
la gauche ; Les ennemis fírent une fortie de 1200. hommes qui 
furent repouífés avec perte. 

La 5 C . nuit du 4. au 5. on prolongea' de trois zigzags les de- 
bouchés de la droite & du centre ; & de íix zigzags le debouché 
de la gauche. Une de nos bombes mit le feu au magaíín á foin 
de la ville. 

La6 c . nuit, du au 6. On prolongea de cinq zigzags le 
debouché de la gauche &c de deux celui du centre. 

La 7 C . nuit, du 6. au 7. On communiqua les tetes des fap- 
pes par une ligne qui pin^oit le faillant droit ; De la tete de la 
fappede la gauche on commenca une ligne qui'tiroit fur'le faillant 
gauche. 

La 8°. nuit , du 7. au 8. On prolongea de droite & de gauche 
le travail de la nuit precedente, ce qui forma la feconde parallelle; 
Au centre on etablit des cavaliers pour plonger dans le chemin 
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couvert ; & deux batteries de canon , Pune pour tirer fur la demi 
lune , & l'autre fur le demi baftion droit. 

La 9 C . nuit\ du 8. *u 9. Nous nous rendimes maitres de la 
créte du chemin couvert de lá partie de la droite, & nous le 
couronnames depuis l'angle faillant du centre jusqu'a celui de la 
droite ; d'un angle a l'autre nous tirames auííi une ligne droite 
de communication ; Les aíííegés firent jouer deux fougaífes au 
faillant de la droite, & dansle jour, ils en firent jouer une troifíe- 
me au íáillant du centre. 

L'armée des ennemis etant fort prés de nous, le Roy fit pren- 
dre les armes aux troupes qui fe porterent fur le champ de ba- 
taille, a l'exception de 27. bataillons & 17. efcadrons deftinés a 
continuer les operations du íiege fous la dire&ion de M. le Marquis 
de Brezé. 

La io e . nuit, dn 9. au 10. On prolongea le boiau partant du 
centre de la feconde parallelle jusqu'a la capitale de la place d'ar- 
mes rentrante de la gauche ; & on couronna la branche gauche du 
faillant du centre. 

La u e . nuit) du 10. au II. on fe logea dans la place d'armes 
faillante de la droite; on fit la defcente du fofie de la demi lune; 
&C on prolongea le couronnement du centre jusqu'au faillant de 
la place d'armes rentrante de la gauche. 

Dans le jour , fe donna la bataille de Fontenoy que nous 
gagnames. 

La 12°. nuit* du 11.au 12. on prolongea le boiau de la gauche 
jusqu'au faillant gauche ^ ce aui acheva de former la troifieme 
parallelle.; & on couronna le cnemin couvert de la place d'armes 
rentrante de la gauche. 

La i3 e . nuit, du 12. au 13. on couronna l'angle faillant de la 
gauche & on fe logea dans la place d'armes de cet angle ; on fie 
un pont fur le foífé de la demi lune vis á vis de la breche ; nos 
batteries couperent la communication entre l'ouvrage a corne & 
la demi lune; on conítruifit une batterie pour battre.le demi baftion 
gauche. 

La I4 e . nuit, du 13. au 14. La demi lune fut emportée & on 
s'y logea fur le champ ; Le paífage du foífé íur le demi baftion 
droit fut continué avec fuccés & pouíTé jusqu'au milieu de la lar- 
geurdu dit fofie malgré la quantité frodigieufe de grenades que 
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íes ennemis jetterent continiíellement; Lematin^ la batterie pour 
battre en breche la face du demi baftion gauche commenca á 
tirer, & on efpera un bon fuccés pour la defcente de fon foífé 
& fon paííage ; on travaiíla a etablir une batterie dans le logement 
fur Parrondiííement gauche pour detruire le feu du flanc oppofé. 
Sur le foir, le Roy viííta la tranchée, les affiegés firent un feu 
considerable pendant ce tems la, fur tout d'une nouvelle batterie 
qtfils demasquerent. 

La \$. nuit , du 14. au 15;. le pont fur le foffé du demi ba- 
ftion droit fut entierement achevé; de méme que la defcente du 
fofíéau devant du demi baftion gauche? ou la contrescarpe fut ren- 
verfée dans Peau > on acheva la batterie fur Parrondiííement 
gauche; nous^commen^ames une batterie de s.'pieces pour battre 
en breche le corps de la place , dans Pechappée entre la branche 
droite &í le baftion blandinois ; on perfe£tionna autant qu'il fut 
poííible le logement de la demi lune &C fa communication avec la 
tete des fappes , 5í on acheva les Communications derriere les 
nouvelles batteries ; Dans le jour , on commenca a travailler au 
paílage du foífé gauche ; La batterie fur Parrondiííement gauche 
commenca a tirer par 3. pieces de canon ; notre pont de la droite 
fue fort maltraité Papres midy par les bombes & les grenades 
des aífiegés. 

La i6 c . nuit y du 15. au 16. nótre pont de la droite continua 
d'etre maltraité par les bombes des affiegés > mais il fut toujours 
retabli promptement; Le travail de nótre pont de la gauche fut 
pouíTé jusqu'a prés de 6\ de la breche ; 6. mortiers furent etablis 
a la droite de la batterie qui battoit Pechapée du corps de la place 
entre la branche droite & le baftion blandinois; La batterie de 
canon commencée fur la gauche fut entamée; on elargit la troifíéme 
parallelle & le couronnement pour faciliter Pentrée & les manoeu- 
vres de Pouvrage a corne ; On travaiíla á agrandir la breche de 
la gauche qui n'etoit pas encor pratiquable. 

La I7 e . nuit? du 16. au 17. on fit reconnoitre le dedans de 
Pouvrage á corne par deux compagnies de grenadiers qui y mon- 
terent par la breche du demi baftion droit ; nos gens ne trouve- 
rent d'abord aucune reííftance > mais comme ils etoient oceupés 
a couper les paliííades qui etoient a la gorge du demi baftion> 
pour fe mettre en état de marcher en ayant, les aífiegés qui s'etoient 
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renforcés dans Pouvrage > fírent un feu fi considerable fur nos Gre- 
nadiers que Ton jugea á propos de leur ordonner de rentrer dans 
le debouché du pont ; La batterie de 6. mortiers 8c de 2. pier- 
riers fur la prolongation de la branche gauche commen^a á tirer ; Dans 
le jour Pextremite de notre pont de la gauche n'etoit eloignée que 
de 7. a 8- picds de la breche ; La batterie dirigée fur Pechappée entre 
la. branche droite 8í le baftion blandinois commen^a áfaire bréche.. 

La i8 e . nuHj du 17. au 18* on fit toutes les difpoíítions necef- 
faires pour Pattaque de Pouvrage á corne 5 & á 8. heures du matin*. 
au íígnal d'un coup de canon , feize compagnies de grenadiers 
monterent k PaíTaut par les deux breches , avec tant d'ardeur 8c de 
vivacité, que Pennemi aprés fa premiere décharge ne put teñir 
devant les nótres ; Auííitot les ingenieurs á h tete de 500. Trav. 
á la droite 8c autant .á la gauche entrerent dans les demi baftions 
ou ceux déla droite fe logerent fur le terreplein du rampart paral- 
lellement á la face> apuiérent leur logement á la branche droite 8c 
par quelques zigzags fur le flanc gagnerent le rampart de la cour- 
tine le long duquel ils s'etendirent fur la gauche jusqu'au corps de 
garde de la porte; Les travailleurs de la- gauche aiant rencontré 
plufieurs difficultés fírent le meme travail fur la face, la branche 
8c le flanc > mais ne purent s'etendrele long de la courtine, ainíi 
qu'avoient fait ceux de la droite ; Les ouvriers de Roial artillerie 
ouvrirent fur le champ la porte de la demi lune & travaillerent 
áuííitót á dégagér les poutres 8c terrgs que Pennemi avoit mifes á 
celles de Pouvrage á corne ; Les mineurs qui fuivoient nos grena- 
diers parcoururent Pouvrage 8c ne trouvérent point de fourneaux ; 
Pendant PetabliíTement du logement > les aíííegés fírent un feu con- 
fiderable de la demi lune & du corps de la place. 

La I9 e .nwt> du \%.au 19. le logement du baftion gauche fut 
prolongó par la droite le long de la courtine jusqu'au corps de garde; 
On communiqua les logemens des deux baftions par une ligne en 
avant du corps de garde ; On ouvrit une marche en zigzags dans 
le terreplein du chemin couvert de la branche droite de Pouvrage 
á corne, 8c cette marche fut portée jusqu'a la troifíeme traverfe; 
L'artillerie s'occupa á faire Pepaulement de trois batteries, dont 
une de canon fur la pártie droite de la courtine 5 la feconde de 6. t 
mortiers apuiant á la branche droite, 8c la troifíeme de 6. mortiers 
apuiant á la branche gauche de la corne ; L'artillerie augmenta, 
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aufíi de 2. pieces la batterie qui battoit en breche le corps de la 
place entre Pouvrage á corne & le baftion blandinois ; La commu- 
nication fur les ponts de la demi lune & de Pouvrage á corne fue 
petablic aífez pour y pouvoir faire pafler du canon. 

La 2ü c . nuit, du 19. au 20. on deboucha par la droite & par 
la gauche déla fappe qui couvroit la porte , & apres avoir fait un 
crochet en fe portant en avant , on forma un boiau qui de part & 
d'autre du chemin couvert de la demi lune > fut conduit parallel- 
lement á fon fommet > jusqu'au pied du rampart des deux branches 
de Pouvrage á corne ; Une dés nouvelles batteries de mortier com- 
men^a á tirer ; La batterie de 8- pieles íur la partie droite de la 
courtine fut entierementachevée, mais on ne pút y faire entrer 
que 4. pieces pendaiTt cette nuit ; Les portes déla demi lune & de 
Pouvrage á corne furent entierement demafquées & leurs ponts 
bien retablis ; Dans lejour , nos deux nouvelles batteries de mor- 
tier firent un feu continuel ; 

La 2i e . nuit* du 20. au 21. Nous couronnames la branche 

f gauche de Pangle du chemin couvert ; Nous nous logeames dans 
a place d'armes j Nous'etablimes june communication entre les 
deux boiaux faits la nuit precedente ; Nous prolongeames celuy 
de la droite jusqu'au pied du parapet de la branche droite de Pou- 
vrage á corne; Nous entrames dans PepaiíTeur de ce parapet* d'ou 
nous decouvrimes íi bien la place d'armes rentrante du chemin 
couvert du baftion blandinois* , que les affiegés eurent peine á s'y 
teñir ; Nous prolongeames auíli le boiau de la gauche jusqu'au pied 
du parapet de la branche gauche ; La marche en zigzags dans le 
terreplein du chemin couvert de la branche droite fut continuée & 
portée jusqu'a la traverfe de la place d'armes rentrante ; La batterie 



a Pextremité du boiau de la droite une batterie de 2. pieces pour 
rompre le pont de la demi lune > & interdire fa communication 
avec la place. Vers les 4. heures du foir M. LE BARON Dorth , 
Gouverneur , fit arborer le drapeau blanc $ les ótages furent 
envoiés de part & d'autre > mais les propoíítions n'aiant point eté 
acceptées > on fe renvoia les ótages de on recommen^a les 
hoftillités. 

La 22 e . nuit , du 21. au 22, on fe logea dans la place d'armes 
rentrante du chemin couvert entre la branche droite &; le baftion 
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blandinoís, &Pon travaillalyconftruire une batterie pour ruinerlcs 
deffenfes de ce baftion; Dans le jour nous preparames les bois & 
fajines negeíTaires pour la conftra£tion du pont de la breche 
droite qui avoit eté conííderablement agrandie par la batterie de 
8. pieces qui etoit fur lacourtine de Pouvrage á corne. A ^.heures 
aprcs midy > le Gouverneur fit replanter le drapeau blanc fur la 
breche 8c on fe renvoia de nouveaux ótages ; 

Le 23. au matin , la capitulation fut íígnée ; Le Gouverneur s'en- 
gagea de rfous remettre une porte le 24. a la pointe du jour, &que 
toutes íes troupes feroient entrées dans la citadelle, le méme jour 
á 2. heures pre^ifes apres.midy; On convint de quelques arrange- 
ments par rapport á Partillerie , les munitions de guerre* & les 
blefles que Pón laiíferoit dans la ville; Nous promimesde nepoint 
attaquér la citadelle par Peíplanade ny par les deux parties du ram- 
part attenantes, la citadelle s'engagea par contre de ne point tirer 
fur la ville fous aucun pretexte ; pour cet efFet il fut reglé que 
nous tirerions entre la ville & la citadelle une ligne qui feroit gar- 
dée par nos troupes; On convint auffique le Paté Martin feroit 
neutre, ainíi qu'il Pavoit été dans le dernier ííege en 1709. Le 
Roy accorda une fuípenfíon d'armes de 8. jours pour donner le 
tems de revenir á un courier que le Barón d Orth eut la permiífion 
d'envoier aux Etats Generaux fes maitrespourrecevoirleurs ordres 
par raport á la deffenfe de la citadelle. 

Le 24. nous primes poífeffion de la porte de Lille, la garnifon 
Hollandoife fe retira dans la citadelle , & nos troupes entrerent 
dans la ville ; Le Roy viíita les travaux qui avoient eté fait depuis 
qu'il avoit été a la tranchée. 

Le 25. Nous relevames les breches , & nous comblames 
nos travaux qui fe trouverent monter a 7000. t. 



Le 29. On commen^a les preparatifs pour le ííege de la citadelle, 
en cas que la reponce des Etats Generaux ne fu^pas con- 
forme aux bonnes intentions du Roy. 

Le 31. au Joir> le Barón d'Orth aiant regu ordre de Ies maitres 
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de fe deffendre dans la citadelle, il en fit part tout de fuite á M. 
le Marechal de Saxe. 

La nuit du%\. May au i, Juin , La tranchée fut ouverte de- 
vant la citadelle : Nous fimes dans le fofle en avant de la porte S*. 
Martin , trois branches de zigzags ; Du faillant de la place d'ar- 
mes rentrante du chemin couvert au devant déla branche gauche 
de la come S l . Martin nous tirames une petite ligne droite , qui 
prolongée auroit abouti a Pepaule du Paté S*. Martín ; Du faillant 
du chemin couvert de la demi lune de la corne S f . Martin on tira 
une grande ligne qui deborda le baftion droit du front d'attaquej 
Cette ligne fut terminée par une redoute ; Dans le jour on de- 
masqua une batterie de 6. pieces de canon placée dans le tenaillon 
déla branche gauche déla corne Martin , 32. mortiers rangés le 
long du chemin couvert de cette branche commencerent aufli á 
tirer, ainíi que 8. autres places dans la lunette de Luquet a la rive 
droite du haut Efcaut , & 20. autres diftribués en deux' batteries 
íituées a la rive gauche, la premiere á environ 100, toifes au 
deífus de la porte de Valenciennes , la feconde á ico. toifes 
plus haut & prés du bord de l'inondation. La tranchée fut com- 
mandée par une Marechal de Camp. 

La 2 de . nuit> dui.au 2. Nous fimes dans le fofle une qua- 
tríeme branche de zigzag* dont Pextremité apuioit á la contres- 
carpe 3 De Pangle faillant du chemin couvert de la corne gauche 
nous etabJimes une nouvelle communication á la grande parallelle; 
Nous fimes les epaukmens de deux batteries de 10. mortiers cha- 
Cune & d'une de 6. canons a la droite de cette parallelle; & dedenr 
batteries de canon de 8- pieces chacune á la gauche 3 Nous con- 
ftruifímes une batterie de 8* pieces de canon á Textremité de la 
demi parallelle faite la nuit precedente; Nos mortiers firent un feu 
tres vif & cauferent beaucoup de defordre chez les afíiegés qui 
firent fortir de la citadelle par la porte du fecours J50. chevaux de 
cavaliers & les abandonnerent fur les glacis. 

La 3 e . du 2* au 3. Nous fimes dans le fofle un cinquieme 
zigzag apukntau vieuxmur de la ville; Al'extremité duquatrieme 
le mineuftjper^a la contrefcarüe pour la fouiljer & éventer les mi- 
nes des afliegés ; Nous etablimes de nouvelles Communications 
derriere les batteries conftruites dans la grande parallelle j Nous 
plasmes fur la branche gauche de la corne S c . Martin ; 2. mortiers 

pour 



-4% { zi ) 

poiir des bombes de cinq cent; Et nous augmentantes de 6. mor- 
tiers la batterie la plus prés de la porte de Valenciennes á la rive 
gauche du haut Efcaut, 

La 4 C . riuit , du 3. au 4. On forma dans le foífé un fixieme 
zigzag qui apuioitála contréfearpe, dans la quelle le mineur con- 
tinua de fouiller ; A la fointe du jour les affiegés firent une fortie 
de 800. hommes avec des travailleurs, dans le deífein de combler 
nos travaux> mais ils furent repoufles avec vigueur* & obligés de 
fe retirer en defordre 5 

La 5 C . nuit , du 4. au 5. le mineur continua de fouiller la con- 
trefearpe, &fetrouva étre deja á 8- ¿. de longueur du revéte- 
ment. La redoute qui apuioit la droite de la parallelle fut entie- 
rement palifladée dans le fond du foífé, & nos troupes s'y trouve- 
rent trés en fureté. Le matin toutes nos batteries de canon com- 
mencerent á tirer avec les dernieres batteries de mortier ; 

La 6 e . mhi du 5. au 6. les affiegés «reunirent tout leur feu 
fur les zigzags dans le foíTé , & firent une fortie de leurs traverfes 
vers minuit pour fe jetter fur nos zigzags & nous les faires aban- 
donner, mais nos grenadiers les obhgerent de fe retirer presque 
auffi tot qu'ils fe furent prefentés; Dans le jour nos batteries com- 
mencerent á détruire les deffenfes du front d'attaque; Le foir> nos 
mineurs firent fauter deux mines pour renverfer la contréfearpe 
• dans le foífé , & nos troupes fe logerent tout de fui te dans la 
rampe de cette contréfearpe renverfée, pour pouvoir enfuite s 5 e- 
lendre fur le terreplein du chemin couvert. 

La 7 C . nuit , du 6. au 7. Nos fappeurs prolongerent le qiici- 
trieme zigzag dans le foífé jusqu'a Tepaule gauche de la place aaj^ 
mes du chemin couvert & tirérent déla un autre zigzag en retour 
fur la contréfearpe, nos canoniers baiíferent leurs embrafures dans 
le demi tenaillon & exhauiferent leur platte forme pour pouvoir 
battre jusqu'au pied des revétemens; Nous fimes une traverfe en 
diagonale dans la redoute déla droite. 

La 8°. nuit , du 7. au 8. á l'extremité du travail de la nuit pre- 
cedente, on éleva le point qui voioit la preíniere traverfe dans le 
foífé, pour pouvoir en déloger les ennemis; onetablit une bat- 
terie de pierriers dans le dernier zigzag dans le foífé ; Vers les 2. 
beures du ?natin> Ies affiegés firent une fortie de 300- hommes fur 
la tete de nos fappes dans le foífé 8c dans le chemin couvert, mais 
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nos grenádiers Ies repouíférent avant qu'ils eufíent eu Je tems de 
faire leur décharge , ils perdirent une vintaine d'hommes & eurent 
beaucoup de bienes, le matin ils demanderent á les retirer, ce 
qu'on leur accorda. 

La 9 C . nuit* du g. au 9. on prolongea la gauche de la demi 
parallelle faite la premiere nuit , jusqu'a la penultiéme tour du 
vieuxmur de la ville; on etablit dans cette prolongation une bat^ 
terie de 7. pieles dont deux fe trouvoient dans le foíTé , deux fur 
le chemin couvert, & trois fur le glacis , on conftruííit deux batteries. 
Tune de 2. pieles & Pautre de 3 ', á la tete des travaux faits la nuit 
precedente fur le chemin couvert ; de Pepaule gauche de la place 
cParmes de ce chemin couvert on pouíía un nouveau boiau en re- 
tour fur la contréfcarpe , & paralléllement au dernier; du ííxieme 
zigzag dans le foíTé, on pouíía un autre boiau en avant qui alia 
auííi s'apuier á la contréfcarpe ; Le mineur s'attacha derechef pour 
renverfer la partie déla contréfcarpe entre les tetes de nos fappes 
dans le foíTé & fur le chemin couvert. 

La io e . nuit , du 9. au 10. Nos mineurs renveríerent le mur 
déla contréfcarpe qui etoit entre les tétes de nos fappes ; ils ren* 
verferent auííi la partie de la contréfcarpe ou s'apuioit le boiau fait 
la nuit precedente fur le chemin couvert ; & on continua ce boiau 
dans le foífé jusqu'au vieux mur de la ville ; á Pextremité de ce 
gravail on etablit 3. pierriers ; Nos mineurs continuerent auííi á# 
fouiller le terreplein du chemin couvert , oncouronna en gabions 
la fa^e droite de la place d'armes rentrante , & le logement fut 
prolongé de 25V toifes au déla de fon angle ; du couronne- 
ment on tira une grande ligne vers Pepaule droite du Paté S f . 
Martin , & delá par une autre ligne on communiqua á la premiere 
demi parallelle; Nous donnames une communication á nos troupes 
par le foííé de Pouvrage á come, afín d'oter Pinconvenient qu'il y 
avoit á faire tout paífer par la branche le long de laquelle Partillerie 
manoeuvroit continuellement. 

La n c . nuit , du 10. au IT. de Pepaule gauche de la place 
d'armes fur le chemin couvert, on tira á droite une feconde demi 
parallelle. 

La I2 e . nuit y du 11. au 12. Nos mineurs firent trois puits Ic 
long de la derniere demi parallelle, pour fouiller le terrein& aífurer 
les Datteries qu'on devoit y etablir. 

La 
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La 13. nuit, du 12. au 13. onfitdans le foffequatre nouvelles 
branches de zigzags? & trois autres fur le terreplein du chemin 
couvert; nos míneurs continuerent á fouiller les endroís critiques; 
Les aííiegés firent un feu trés violent qui incommoda beaucoup 
nos travailleurs ; 

La i4 c . nuit^du 13. au 14. on communiqua les tetes des fappes 
du foíTé & du terreplein du chemin couvert; on conftruifít dans 
la feconde demi parallelle deux batteries de 6. pieces chacune & 
une de 6. mortiers. Dans lejour celle de mortier commenga deja 
á tirer; Le Barón d'Orth etant tombé malade , le Roy luy permit 
de íbrtir déla citadelle & venir loger dans la ville ; Le Barón de 
Brackel prit alors feul le commandement & la dire&ion des ope~ 
rations necefíaires pour la defFenfe de la place. 

La i$ e . nuit > du 14. au 15. de la téte de nótre fappe dans le 
foíTé, on poufla fur la droite deux petits boiaux en avant contre la 
contrefcarpe ; Les aííiegés firent jouer deux fougafíes íucceíílve- 
ment & íans aucun efFet ; La nouvelle rampe du fofle fut entie~ 
rement achevée & le mineur s'y attacha; le feu de la mousque- 
terie des aííiegés fut tres vif > mais celuy de leurs pierriers & mor- 
tiers commen^a á diminuer; Dés le ?natin> les 12. pieces de canon 
en batterie dans la feconde demy parallelle commencerent á agran- 
dir la breche. 

La i6 e . nuit du 1 au 16. on pouíía dans le foííe un autre boiau fur 
la gauche contre Pefcarpe ; Les mineurs furentbienétablisle long du 
mur déla contrefcarpe &c fe trouvérent deja fort prés du terreplein 
de la citadelle. Une batterie de 4. mortiers fut etablie a la téte des 
íappes fur le chemin couvert; Les ennemis ne firent point de feu 
de leur moufqueterie , ils fe contenterent de jetter quelques bom- 
bes > Sí quelques feux cP artífice. 

La iye. nuit y du 16. au 17. Nous tirames en avant de la téte 
de notre fappe fur le chemin couvert, une ligne qui en occupoit 
toute la largeur ; Les aííiegés firent jouer une troiíieme fougaííe 
fous la contreícarpe > á Pendroit ou deux de nos mineurs avoient 
eté attachés la veille , ees deux -mineurs & quelques travailleurs 
furent enterrés; Sur le champ on deblaia les terres pour ratta- 
cher les mineurs au vif du mur; 

La i8^ # nu i ty ¿ u au jg # Nous tirames en avant de la téte 
de notre fappe dans le foíTé une ligne qui en oceupa toute la 

krgeur; 
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largeur ; Sur les io« du matin, Ies affiegés fírent jouer en avant 
de ieur traverfe une fougaíle du coté de Pefcarpe , cjui nous enterra 
trois foldats, apres quoy nos grenadiers s'etant jettes fans qu'on put 
les reteñir, dans cette traverfe pour pourfuivre Ies ennemis, ceux 
cy fírent fauter la contréfcarpe jusqu'auprés du debouché de leur 
gallerie> nous eíimes 25, grenadiers tués oubleífés; Nousretabli- 
mes furlechampnoslogemens&couronnames ees deux entonnoirs. 

La I9 C . nuitj du 18. au 19. lemineur s'atacha pour allercher- 
cher la gallerie d'envelope á Pentonnoir de la droite; nous forma- 
mes des cavaliers pour plonger dans le foffé ; la breche étant de 
20. toifes on refolut de s'emparer du chemin couvert > on fie 
pourcetefFet les difpofítions necefíaires, les affiegés s'en aper^urent 
Se voulant eviter Paííaut que nous leurpreparions, leCommandant 
fit planter le drapeau blanc fur la breche 8c les otages furent en- 
voiés de part & d'autre ; Toutes lesbatteries de la citadelle etoient 
demontées , les puits etoient infectes & la poudre commen^oit á y 
manquér. 

Le 20. la Capitulation fiit fígnée; il fut arreté que la garnifon 
ne porteroit point les armes contre le Roy ou fes Alliés jusques au 
1. Tanvier 1747. & ne feroit jusqu'a ce tems la aucune fon£tion 
militaire, de quelque nature que ce put étre, pas meme de gar- 
nifon dans les places les plus reculées de la frontiere ; gue les 
officiers ou foldats de cette garnifon ne pourroient pareilíement 
avant ce tems étre incorpores aans d'autres corps ny paífer á aucun 
fervice étrangér; Par raport au refte, la garnifon obtint les hon- 
neurs déla guerre, excepté qu'ellen'eut point de chariots couverts ; 
le foir nous primes poífeffion de la porte Roíale. 

Le 2> forrit la garnifon; elle etoit compofée de Ii.bataillons 
hollandois dont trois SuiíTes > &de 3. efeadrons de cavalerie de- 
montés ; Le tout ne faifoit que 5000. hommes de 9000. hommes 
qu'ils etoient avant le íiege. 




JOURNAL 

du 

Siege d'Oudenarde , 

commandé par 

M. LE COMTE DE LÓWENDAL, 

en 1745. 

Le i&JuiUet, la pla^e fut inveftie par un corps de 22. batail- 
lons & 3. efcadro'ns detachés de la grande armée qui n*etoic 
alors qu'a quatre lieues de la. 

La nuit du 1%. au 19. on ouvrit la tranchée á environ fept cent 
toifes en avant du Baftion de Bruxelles; on fitune parallélle á cent 

D toifes 
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toifes de Pavant chemin couvert , dont la droite fut apuiée k 
Pinondation du bas Efcaut & la gauche au village deLeupeghem; 
on communiqua a cette parallelle par neuf grands zigzags; on 
conftruifit fur la hauteur á droite 8c á gauche de la queue de la 
tranchée fept batteries pour y placer trente trois piéces de canon 
dont 19. de vint quatre livres de bale, 4. de douze , & 10. de 
huitj Dés le matin, la batterie la plus á la gauche commenca á ti- 
rér. Les aííiegés firent toute la nuit le feu le plus vif tant de 
moufquéterie que de leurs canons 8c mortiers ; La tranchée fut 
commandée par un Marechal de Camp y aiant fous fes ordres deux 
Brigadiers , deux bataillons , 8c deux compagnies de grenadiers 
auxiliaires. 

La 2 de . nuit du 19.au 20. on deboucha du centre de la paral- 
lélle par deux fappes: celle de la droite fut dirigée fur la lunétte 
révetue en avant de la courtine entre les baftions de Bruxelles & 
de Sion, 8c celle de la gauche le fut fur la capitale du baftion de 
Bruxelles ; Ces deux fappes de ííx zigzags chacune furent portées 
jusquau pied du glacis de Pavant chemin couvert ; Les íix autres 
batteries établies la veille commencerent á tirér ; on en etablitune 
nouvelle de 8. mortiers á la droite de la parallelle ; Dans le jour 
on commenga la communication entre les deux fappes ; 

La 3 e . nuit, du 20.au 21. on acheva la communication entre 
les deux fappes & on prolongea cette ligne de droite &c de gauche, 
ce qui forma la feconde parallélle; á la gauche , on fe porta en 
pleine fappe fur le bord de l'avant foífé du baftion de Bruxelles, 
ou Pon commenca á jettér dés fafcines pour y établir un pont ; On 
conftruifit deux batteries á la gauche de la premiere parallélle, Pune 
de 6. pieces 8c Pautre de 4. mortiers. Vers les 6. heures du foir M. 
de Makhuo y Gouverneur íit arborer le drapeau blanc 8c les ótages 
furent envoiés tout de fuite. 

Le 22. la capitulation fut fígnée, on con vint que la garnifon 
feroit prifonniere de guerre 5 8c conduite dans telle place qu'il 
plairoit au Roy. Le foir , nous primes poífeííion de la porte de 
Tournay. 

Le 2$. la garnifon défila devant le Roy avec armes jusqu'a la 
barriére ou elle les mit bas, & delá fut conduite á Tournay. Elle 
etoit compofée de 1070. Fantaffins dont 150. Autrichiens, 320* An- 
glois, 8c 600. Hollandois; de 30. houííards 8c de 20. canoniers. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Dendermonde D 

commandé par 

M. LE DUC D'HARCOURT, 

*n. 1745. 

Le 5. Aoujt, l'inveftiture fe fit par un corps detaché de la grande 
armée qui campoic alors á Aloft ; Quelques ballandres char- 
gées de troupes Angloifes, Hannovriennes & Hollandoifes aiant 
voulu fe jettér dans la place , trois de ees Mtimens ou fe trouve- 
rent 180. Hollandois furentpris, lesautresfe retirerent áAnvers. 
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Lc g. La grande armée étendít fa gauche jjusqu'a la ville , le 
dos apuíé á la Dendre ; on établit fur le haut Efcaut deux ponts 
de pontons& Pon fit camper cinq regiments de Pautre cóté de 
cette riviére. 

Lantiii du %. au 9. on éleva fur le bord de Pinondation une 
batterie de 4. canons pour battre la redoute la plus avancée fur la 
chauífée de Matines, & fans en attendre Peffet, cinquante grena- 
diers marchérent avant le jour á cette redoute s'y logerent & y 
prirent un fergent & douze hommes qui la gardoient ; on travailla 
tout de fuite á couper la digue á la droite de la chauífée pour faire 
écouler les eaux dans le bas Efcaut 5 Dés le joúr le feu des afílégés 
furia redoute emportée fut vif, continué!, & bien dirigé, mais nos 
grenadiers fe couvrirent derriere le fort á machecouli au milieu 
de la redoute. 

La tranchée fut montée par un Marechal de Camp, aiant fous 
luy un Brigadier , deux bataillons, & quatre compagnies de gre- 
nadiers auxiliaires. 

La nuit du 9. au 10. on élargit la premiére íaignée & on en 
fitune feconde, par le moien de laquelle Pinondation qui étoit 
encor de trois piéds baiíía de quatorze pouces , & la chauífée de 
Matines qui étoit couverte fut entierement dégagée; On s'avan^a 
aufli de Pautre cóté de PEfcaut jusqu'a une éclufe dont les vannes 
aiant eté levées, il en fortit beaucoup d'eau qui Ce perdit dans les 
écoulements d'en bas ; on établit á la droite du chemin d'Aloft le 
long du ruifleau de Wirbeck deux batteries Pune de 6. pieces &C 
Pautre de 4. mortiers. Le feu de la place fut encor conííderable. 

La nuit du 10. au II. On fit une ouverture á la chauífée de 
Matines 5 par ou Pinondation fécoula avec une telle rapidité qu'il ne 
reíte plus qu'un pied d'eau. Le feu de la place fe ralentit 
beaucoup. 

La nuitdu 11. au 12. Pinondation etant encor diminuée, en- 
forte qu'une partie du terrein etoit«á fec, on ouvrit la tranchée á 
la droite de la chauífée de Bruxelles , á environ 300. Toifes de la 
contréfcarpe ; on tira entre cette chauífée & celle de Matines une 
parallélle un peu en avant du bord de Pinondation écoulée; Dans 
le jour, on éleva á la droite une batterie de 4. canons pour battre 
la feconde redoute fur la chauííee de Matines, qui fut tout de fuite 
abandonnée par les ennemis j nous poúífames un boiau jusqu'a 

cette 
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cette redoute pour nous y établir"; on conftruifít au centre deux 
batteries de canon pour battre les ouvrages avancés de la porte de 
Bruxelles ; On poufla á la gauche un boiau pour déborder & s'a- 
procher de la premiére rédoute fur la chauíTée de Bruxelles. Sur 
les 5. heures du foir le Gouverneur fit plantér deux drapeaux 
blancs , Tun fur la porte de Bruflelles , l'autre fur celle de Ma- 
lines. 

Le 13. La capitulation fut fignée, élle fut conforme á célle 
de Tournay , la Garnifon s'engagea de ne faire aucun fervice m¡- 
litaire jusqu'au 1. Janv. 1747. 

Le 14. La garnifon fortit avec les honneurs de la guerre>elle 
etoit compofée d'un bataillon Autrichien & d'un Hollandois. 
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JOURNAL 

du 

Siege d'Oflende ¿ 

commandé par 

M. LE COMTE DE LÓWENDAL, 

en 1745. 

Le 6. Aoüt l'Armée deftinée á faire ce fíege fe partageaen trois 
1 corps ; M. le Comte de la Marck avec deux brigades d'irifanterie 
& trois efcadrons de dragons marcha du cóté dés dimes deLismoris; 
M. le Marquis de Contades avec huit bataillons fe porta du cóté 
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de Marienkirch, dont il s'empara, ainíí que du fort Albert aban- 
donné par les ennemis á fon aproche ; & M. le Comte de Lówen- 
dal reda avec deux brigades d'infanterie á Oudenbourg pour aten- 
dré fon artillerie. 

Le 7. M. de Lówendal aiant eu avis qu'il etoit parti d'Oftende 
un detachement de 45. hommes pour couper une digue entre 
cette ville & Le pont d'Oudenbourg > fít marcher fur le champ 
deux compagnies de grénadiers qui aiant atteint le détachement en* 
nemi > Pattaquérent avec tant de vigueur qu'il en refta 12. fur la 
place & 16. furent faits prifonniers ; Pendant ce tems la, M. de 
Lówendal s'aprocha du fort PlafTenthal , & fit fommer le Comman- 
dant de fe rendre prifonnier de guerre; celuy cy aiant vú lesdifpo- 
fitions que nous faiíions pour le for<^ér > obeít aprés nous avoirtiré 
une vintaine de coups de canon; nous trouvames dans ce fort> 
foixante-douze foldats & trois Officiers. 

Le 8. M. de Lówendal quitta Oudenbrockpour fe rendre á Ma- 
rienckerg ; l'armée campa dans la plaine > & on fit voiturer au camp > 
de Peaudouce& de la petite biérre pour diftribuer aux foldats 
pendant le íiége. 

Le 9. Nous fumes entierement maitres des dunes jusqu'a 
Oftende ; cinq vaiffeaux Anglois qui cotoíoient la cote, lachérenc 
quelques bordees de canon fur nos troupes, mais fans fuccés. 

Le 10. on conftruiíít des rádeaux pour y placér des batteries 
dans l'inondation ; L'eau douce ne fut plus une dificulté pour le 
ííege , on trouva apres avoir creufé des fources tres bonnes en dif- 
f erens endroits du Camp. 

Le 11. M. de Lówendal aiant fu á tems qu'il étoit forti de 
Nieuport un détachement de 160. h. pour aller faire des cou- 
pures á la rive droite du canal de Bruges , afín de íubmergér les 
chemins par ou paíToient nos convois , fit marcher fur le champ 
trois compagnies de grénadiers qui repouíférent avec vivacité ce 
detachement ennemi ; nous fimes tout de fuite des ouvertures á la 
rive gauche de ce canal , vis á vis des eclufes , pour attirer les eaux 
de ce cóté la. 

Le 9 12. On aproviííonna le Dépót, & on le retrancha. 

La nuit du 13. au 14. On ouvrit la tranchée en avant de la - 
porte de Nieuport ; on fit une demi parallelle á 300. toifes de ?a- 
vant chemin couvert j on conimuniqua 3 cette parallélte par un feul 

boiauj 
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boiau; Les afliegés fírent un feu conííderable de mousqueteríe > 
de canon y & de morder. 

La tranchée fut montée par un Marechal de Camp, aiant fous 
luy un Brigadier avec deux bataillons Sí deux compagníes de gre- 
nadiers auxiliaires. 

La 2 ác . nuity du 14. aui$. on ñt une feconde demt parallélle 
á 120. toifes dés premiéres palliílades j on communiqua auííi d'une 
parallélle á Pautre par un feul boiau ; on perfe&ionna les oüvrages 
de la nuit precedente. 

La 3 C . imitj du au 16. on difpofa tous les travaux relatifs 
aux batteries que Pon vouloit établir en avant & fous la proteftion 
de la feconde parallélle. 

Z#4 e . nuit ^ du 16. au\j. on íít les épaulements de fept bat- 
teries y dont une en avant de la gauche > cinq en avant du centre > 
& une á la droite ; les aííiegés redoublérent leur feu. 

La 5 e . nuit > du iy.au 18. les batteries re^urent leurs pieles > 
& dés le matin on tira avec 28. canons & 24. mortiers ; La gaf- 
nifon tenta une petite fortie qui n'eut point d'efFet ; On conftruiíít 
á la pointe des dunes de Lismoris deux batteries de canon & deux 
de mortiér , pour battre Pentrée du port. 

La 6 C . nuit , da 1% au 19. on forma dans les dunes en avant 
de la batterie de la gauche > un cavalier pour plonger dans Pavant 
chemin couvert ; nos batteries euffent tout le fuccés poffible ; le 
feu des aííiegés cómmenca á fe ralentir ; Une batterie de morder 
á la pointe des dunes de Lismoris coulá á fond un vaiífeau chargé 
des chevaux de la garnifon que le Gouverneur vouloit fauver. 

La 7 e . nuit r du 19. au 20. nos fappeurs debouchérent fur la 
gauche & fe portérent par trois zigzags jusqu'a 50. toifes de Pavant 
chemin couvert & déla tirérent une troiííéme demi parallélle dont 
la droite fut apuiée á la lunétte de Nieuport, & la gauche fut ter~ 
minée par un cavalier qui plongeoit dans Pavant chemin couvert, 
ce qui le ñt abandonner tout de fuite par Pennemi ; au deuzieme 
zigzag de communication ori établit une batterie de 4. mortiers. 

La 8 e * nuit y du 20. au 21, on conftruiíít deux batteries de ca- 
non á la droite de la troiííéme parallélle > & une á la gauche; nous 
aprochámes par deux zigzags jusqu'á 40. toifes du faillant du 
chemin couvert du baítion gauche. 

E La 
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La 9 e . nuit> du 21. au 22. par un nouveau zigzag ajouté aux 
deux déla nuit precedente* on porta la fappe déla gauche jusqu'au 
faillant du chemin couvert. 

La io c . nu¿t> du 22. au 23. Nous attaquámes le chemin cou- - 
vert dans le faillant de la gauche \ les affiégés animés par la pre- 
fence de leur Gouverneur, ne fe retirérent qu'apres une vive & 
longue refiftance ; la perte des deux cótés fut coníiderable, la nótre 
íurpafTa la leur 5 Le matin M. le cqmte de Chanclos fit arborer le 
drapeau blanc & les óttages furent envoiés de part & d'autre. 

Le 24. au matin, les arricies de la capitulation furent reglés 5 
la garnifon obtint tous Ies honneurs de la guerre \ & devoit étre 
efcortée jusqu'a S r . Guilain j a 4. heures aprés midy> la porte de 
Gand nous fut remife. 

Le 27. Sortit la garnifon ; elle conííftoit en cinq bataillons An- 
glois, un bataillon Hollandois , deux compagnies Autrichiennes > 
& deux cent & neuf canoniérs. 
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du 

J/isgtf ¿& Nieuport, 

commandé par 

M. LE COMTE DE LÓWENDAL, 

tu 1745. 

LE 28. Aauty Quelques compagnies de gfenadiers.* & auelques 
piquets de dragons occupérent les avenues de cette place. 
Le 30. le refte. des troupes deftinées pour le ííege arriva; M. 
de Lówendal fut reconnoítre la place, & determina deux attaques; 
la principale á la droite de l'inondation du Winvout \ Pautre á 
la gauche de cette inondation. 

E 2 La 



Z¿ du Aoüt au 1. Septembre , on ouvritla tranchée aux 
deux attaques ; on íit A la droite une parallélle á laquelle on com- 
múniqua par trois grands zigzags; de la gauche de cette parallélle on 
poufíáun grand boiau fur la droite. a la gauche > on tira une demi 
parallélle y á laquelle on commúniqua par íix zigzags; á la gauche 
de cette parallélle on établit une batterie de canon & une autre de 
mortier pour battre le fort Wirwout , & on conftruifít une fe- 
conde batterie de. mortier á la gauche du quatrieme zigzag que 
Ton prolongea pour cet effet. 

La grande attaque fut commandée par un Marechal de Camp, 
& celle du Fort par un Colonel. 

La 2 dc . nuiu du 1. au 2. a la droite on tira une feconde 
parallélle á í'extremité du travail de la nuit precédeme; on com- 
men^a á travailler aux batteries que Pon vouloit établir en avant* 
& fous la prote&ion de cette parallélle. a la gauche on deboueha 
de la droite de la demi parallélle & Ton poufla un boiau fur la 
gauche. 

La y. nuit, du 2. au 3. a la droite on mit dix huit pieles 
de canon & vint deux mortiers en batteries; A la gauche on s'a- 
procha du fort Wirwout par fept branches de zigzags. 

La 4 e . nuit , du 3. au 4. A LA droite , on déboucha en trois 
endroits de la feconde parallélle : á la gauche par cinq zigzags ; 
au centre par deux ; & á la droite par trois. A la gauche > le fort 
Wirwout aiant été abandonné, nous nous en emparames & la com- 
munication fut établie tout de fuite. 

La £ e . nuit , du 4. au a LA gauche 5 nous ppuííames une 
fappe débout avec des traverfes fur le fort de l'Eclufe > & au bout 
de ce travail nous fimes un crochet; on travailla á reíabliífement 
d'une batterie de 5*. canons , & d'une autre de 4. mortiers fur le 
chemin couvert du fort de Wirwout > pour battre celuy de l'Ecluíe. 

Le 5. au matin M. DE Gipson Gouverneur ; (¡t battre la chamade, 
& planter le drapeau blanc fur le fort de PEclufe. II fe rendit pri- 
fonnier de guerre avec fa garnifon. 
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du 

Siege dAth s 

commandé par 

M. LE COMTE DE CLERMONT-GALLERANDE, 

en I745« 

LE 26. Septetnbre au foir > cette place fut entiérement inveftie 
1 tant par l'ancien corps de M. de Clermont-Gallerande , que 
par le renfort qu'il recut de la grande armée; le tout confiftoic 
en trente & un bataillons , vint huit efcadrons de cavalerie , cinq 
efcadrons de dragons? & les graífins. 

E 3 



\ 
\ 



( 38 J teb- 
La nuit du i. au 2. O&obre , on commenca quelques tra- 
vaux fur la hauteur i la gauche de la haute Dendre , pour attirer 
de ce cóté li l'attention des aíííegés. 

La nuit du 2. au 3. on ouvrit la tranchée á la droite de la 
haute Dendre ; on fit une parallélle dont la gauche fut apuiée á 
cette ri viere & la droite au ruiffeau ; on communíqua á . cette 
parallélle , á la gauche par trois zigzags , & á la droite par un 
feul boiau ; La tranchée fut commandée.par un Marechal de Camp 
avec un Brigadier. 

La 2 dc nuit du 3. au 4. A LA droite de la Dendre , on 
deboucha en deux endroits de la parallélle, á droite fur la capitale 
de la demi lune des cófíres, & á gauche furia capitale du tenaillon 
droit de la demi lune voiíine. a la gauche de la Dendre , on 
ajouta quelques boiaux au travail de la penultiéme nuit , de on 
établit fur la hauteur deux batteries de canon pour battre á rico- 
chet le front d'attaque. * 

La 3 e . nuit , du 4. au 5. a LA droite on travailla á l'éta- 
bliífement de trois batteries de canon & une de mortier á la droite 
de la parallélle & á celuy de deux batteries de canon & une de 
mortier en avant de la gauche. A la gauche , on établit une 
batterie de mortier entre les deux de canoas conftruites la nuit 
précedente. 

La 4 C . nuit j du 5. au 6. on poufía les deux fappes jusqu'aux 
faillants du chemin couvert ; Ies batteries conftruites la nuit pre- 
cedente recurent leurs piéces & commen^érent á tiren 

La 5 C . nuit ^ du 6. au 7. on commenca la feconde parallélle 
entre les tetes des íappes ; á la droite on travailla á la defeente 
& au paífage du foífé de lalunétte fur la capitale de la demi lune ; 
á la gauche , on commenca le couronnement du faillant du che- 
min couvert du tenaillon droit , & on eleva un cavalier pour 
plonger dans les places d'armes; II femit quelque defordre parmi 
nos travailleurs fur un bruit repandu que le terrein etoit miné, 
mais revenus de cette terreur panique , ils fe raífemblérent peu 
de tems aprés. 

Dans le jour M. le Duc de Cumberland aiant paru vouloir 
fecourir cette place, M. le Marechal de Saxe fít les dilpoíítions 
neceííaires pour Pen empecher. 

La 6°. nuiti du 7. au 8. on joignitles extremités déla feconde 

parallélle; 
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f)arallélle ; á la droite on perfe&ionna le pont de fafcines ; & á 
a gauche on acheva le couronnement. Le matin-> M. de Cler- 
mont-Gallerande aiant fait fommer le Commandant de fe rendre, 
Ies hoftillités ceíférent, mais celuy cy aiant rejétté les propoíitions 
qu'on luy faifok, les íígnaux de recommen^er furent donnés de 
part & d'autre d trois heures apres mtdy * nous fimes battre le 
rappel deux fois dans la tranchéé & les affiégés y repondirent 
par une decharge genérale de tous leurs canons. 

La y*, nuh) au 8. au 9- les affiégés abandonnérent le chemin 
couvert ; s'étant retirés auffi de la lunette en avant de la demi lune 
des Coffres, nous nous y logeames fur le champ; A onze heures 
du matin M. le Comte de Wurmbrand Gouverneur fit arborer 
le drapeau blanc fur le baftion gauche; la garnifon obtint tous les 
honneufs de la guerre. 

Le n. la garnifon fortit* & prit la^oute de Bruxelles; elle 
etoit compofée de 1200. hommes tant Autrichiens? qu'Anglois & 
Hollandois* 
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JOURNAL 

du 

Siege de Bruxeües 3 

commandé par 

M. LE MARECHAL DE SAXE, 
en 1746. 

LE 28. Jmvkr , toutes les troupes deftinées á faire ce fiége par- 
tirent de leurs quartiers pour fe porter fur la Senne'au deífiis 
& au deífous de cette place ; La pluspart cantonnérent ce jour la 
dans les villes & villages voiíins de la Dendre & ne fe rendirenc 
que le lenderaain aux póftes qui leur avoient été marqués. 

F Le 
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Le 29. & les fuivants > on s'empara de tous les póftes occupés 
par lesEnnemis fur le canal de Wilworde; on ocupa Matines, & 
Louvain ; & Ton prit dans Wilworde un detachement de deux 
cent cinquante hommes qui le gardoit. 

La nuit du 7. au 8. Ftrvrkr , on ouvrit la tranchée vis á vis 
Pouvrage á corne de Sckarbeck: on fít une parallélle á cent toiíes * 
dés faillants de cet ouvrage; on communiqua á cette parallélle 
par un grand boiau á la gauche & par fept branches de zigzags 
a la droite. La tranchée fut montée par un Maréchal de Camp 
aiant íbus fes ordres huit bataillons &C huit piquets de dra^ons. 

La 2 dc . nuit , du % au 9. on fít la feconde parallélle a fappe 
volante ; on communiqua á cette parallélle par un boiau á la 
droite de la chauflee. 

La 3 e . nuit? du 9. au 10. on prolongea de droite & de 
gauche la feconde parallélle; & on établit une batterie de canon 
en avant du centre qui commen^a á tirer le matin. 

La 4 e . nuit , du 10. au 11. on fit une nouvelle communi- 
cation fur la gauche á la feconde parallélle; on fe porta au cen re 
par deux zigzags jusqu'a quarante toifes du faillant du centre; on 
s'aprocha á droite jusqu'a vint-cinq toifes du faillant droit. 

La 5 C . nuit y du 11. au 12. on ouvrit un nouveau debouché 
á la gauche & i'on s'y porta par deux zigzags jusqu'a vingt-cinq 
toiíes du faillant gauche ; on prolongea d'un zigzag' le debouche 
du centre ; nos travailleurs aiant éte interrompus par deux pe- 
tices forties que les ennemis firent fur la tete de notre fappe du 
centre > & par la quantité de grénades qu'ils jettérent fur celle de 
la gauche > on continua cet ouvrage dans le jour á fappe pleiqe; 
on etablit dans la feconde parallélle deux batteries de morder & 
une de canon > qui commencérent á tirer le matin. 

La 6 C . nuit 5 du 12. au 13. on tira la troiííéme parallélle entre 
la tete des fappes ; & on etablit quatre cavaliers pour plonger dans 
le chemin couvert > deux au centre, & un á chaqué extremité de 
cette parallélle. 

Lay c . nuit? du 13. au 14. on couronna le faillant du centre; 
on poufía fur la droite deux zigzags pour gagner la tete du faillant 
droit qui fut auííí couronné ; ees travaux furent continués dans 
le jour a fappe pleine; Les ennemis abandonnérent le chemin cou- 
vert á i'exception des branches de la corne. 

La 



( 43 ) S4«- 

La 8 e . ^ 14- *5T- on acheva le couronnement entre 
les faillants du centre & de la droite ; on fe logea dans la place 
d'armes faillante du centre ; on poufla á la gauche deux zigzags 
pour gagner la créte du faillant gauche dont on couronna la partie 
droite. 

La 9 e . nuk, du 15.au 16. on continua le couronnement de 
la gauche ; on fe logea dans la place d'armes du faillant droit; 
on établit cinq batteries fur la créte du chemin couvert pour battre 
les deux fa^es & les deux flanes de la corne > ainíí que le vieux 
mur de la ville aux deux cótés de la demi lune de la droite; Dans 
le jour y on établit encor dans le couronnement trois batteries de 
mortier pour inquieter Tennemi dans Pouvrage á corne. 

La io e . nuk, du 16. au 17. 011 commén^a la decente du fofle 
fur la prolongation des fa^es déla demi lune; on acheva le cou- 
ronnement de la gauche; on établit une nouvelle batterie fur la 
créte du chemin couvert pour battre en bréche le vieux mur 
de la ville aux deux cótés de la demi lune de la gauche. 

La n e . nuk> du 17. au 18. on élargit la troiíiéme parallélle* 
le couronnement & les decentes du fofíe. 

La I2 e . nuki du 18. au 19. on fe logea fur Pangle de la demi 
lune abandonnée par les ennemis ; & l'on fít des épaulements á 
travers le foífé pour communiquer de ce Jogement a celuy de la 
place d'armes & au couronnement. 

La i3 e . nuki du 19. au 20. on fít une tentad ve fur l'ouvrage 
acorné: un Sergent Scdix grenadiers á la droite & autant á la 
gauche > montérent par les bréches & s'etablirent íiir leur 
fommet ; Pennemi les ayant aper^ú &* étant venu pour les 
chafler, nos gens au lieu de fe retirer tout de fuite > comme 
il leur avoit été ordonné , fautérent dans les deux demi baftions 
& criérent vive le Roy; á Pinftant les huit compagnies de gre- 
nadiers qui etoient dans le foífé montérent avec rapidité de droite 
& de gauche par les bréches & repouíférent l'ennemi jusqu'au che- 
min couvert de la place; mais celuy ci etant revenu peu de tems 
aprés en for^e, fit plier d'abord notre droite & Pobligea de fe re- 
tirer , ce que voiant la gauche, elle fe retira aufíi, & le tout 
rentra dans les tranchées á l'exception de cent-cinquante grenadiers 
& huit Officiers tant tués que blefles qui reftérent fur la place ; 

F 2 Uennemi 
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L'ennemi aprés avoir fait un feu terrible de Pouvrage á corne fít 
rappeller, & demanda á capitulen 

Le 20. La capitulation fut fígnée par M. le comte de Caunitz . 
pour les Autrichiens & pour la ville , & par M. van der Duyn 
pour les troupes Hollandoifes qui etoient dans la place ; toute la 
garnifon fut faite priíbnniere de guerre. Le foir nous primes pof- 
íeffion de la porte de Flandres. 

• Les 25. 26. 27. & 28. La garnifon fortit en quatre divifíons ; 
elle confíftoiten dix-huit bataillons Hollandois dont neuf SmíTes? 
& en huit efeadrons dont cinq Hollandois & trois Autrichiens ; 
outre dix-fept Officiers Generaux Autrichiens : fcavoir un 
Feld-Marechal , trois Generaux, cinq Lieutenants- Generaux 3 
fept Generaux - Majors , & un Colonel d'Ingenieur; tous ees 
meííieurs furent renvoiés fur leur parole ; les troupes Autri- 
chiennes furent échangées , mais les troupes Hollandoifes furent 
conduites dans les provinces reculées du Roiaume. 




JOURNAL 

du 

Stege de la CitadéÜe d'Anvers , 

commandé par 

S. A. S. M. LE COMTE DE CLERMONT, 

en 1746. 

Le 19. May 5 Ies Magiftrats d'Anvers vínrent rendre compte 
au Roy que les ennerhis avoient abandonné la ville, & qifils 
avoienc laííTé une garniíbn de íeize cent hommes dans la ci- 
tadélle. 

F 3 Le 
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Le 20. M. IeMarquis de Brezé fut detachéde la grande armée 
avec un corps de troupes pour allerprendre pófte dans la ville, 
fie occuper les avenues de la ckadélle ; les forts d'Ofterwelt & de 
S r . Philipe fur le bas'Efcaut y ou les Ennemis n'avoient laiíie que 
fort peu de monde y fe rendirent á la premiére fommation. 

Le 21. Le refte dés troupes deftinées á faire ce íiege arriva; 
le tout coníiftoit en 28. bataillons, fie 16. efcadrons de cavallerie. 

Le 22. M. le Maréchal de Saxe fút avec M. le Comte 
d'Argenfon Miniftre de la guerre > reconnoítre la partie de la cita- 
déile qu'on fe propofoit d'attaquer. 

La nuit du 23. au 26. on ouvrit la tranchée fous la prote&ion 
d'onze compagnies de grenadiers Se de trois bataillons commandés 
par un Maréchal de Camp ; on fit une parallélle dont la droite 
Fut apuiée au chemin couvert de la porte S c . Jory, fie dont la gauche 
deborda le baftion gauche de l'attaque & fut terminée par une 
redoute ; on communiqua á cétte parallélle > au centre par quatre 
grands zigzags > & á la droite par la porte S c . Jory ; nos travailleurs 
furent placés fur le terrein á dix heures fie enterres á minuit 5 ils 
eífuiérent fort peu de féu de la place. 

La 2 de . nuit^ du 26. au 27. on tira une feconde parallélle dont 
la droite fut apuiée au faillant de la communication gauche , fie 
dont la gauche termina au centre de la premiére parallélle ; on 
communiqua de Pune á l'autre par deux zigzags ; on établit deux 
batteries de mortier fie une de canon á la gauche de la premiére 
parallélle ; on en conftruiíít une autre de canon á la droite de la 
feconde parallélle j Les ennemis firent un feu de mousqueterie 
aíféz fuivi. 

La 3 C . nuit y du 27. au 28. on pouíla le long du glacis de la 
communication gauche > quatre zigzags; on en pouíla trois fur la 
capitale du baftion droit; trois fur celle dé la demi luhe; fie deux 
fur celle du baftion gauche, dont le fecond fut prolongé pour couvrir 
fie qnveloper la rédoute 5 on conftruiíít une nouvelle batterie de 
canon á la gauche de la feconde parallélle. Le feu de l'artillerie 
ennemie fur nos quatre batteries fut tres vif fie bien dirigé. 

La 4 e . nuit y du 2%. au 29. on prolongea la fappe de la droite 
de deux zigzags; celle fur le baftion droit 5 de trois; celle fur la 
demi lune, de deux ; fie celle fur le baftion gauche y auííi de deux ; 
on établit une nouvelle batterie de canon á peu prés au centre de 

la 
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la feconde parallélle, avec deux obús ; & une de morder á: la 
tete de la fappe de la droite. Le feu de la place commenca á 
diminuer. 

La 5c. nuit, du 29. m 30. Nos quatre fappes furent portées 
jusqu'aux paliflades ; Nos batteries ralentirent extrémement l'ar- 
deur de célles dés ennemis qui ne fe firent préseme plus entendre. 

Ltt 6 e . nuit, du 30. ¿#31. les ennemis aiant abandonné le 
chemin couvert , on en commenca tout de fuite le couronnement 
qui ne put étre achevé que dans le jour, á fappe pleine , á caufe 
d'un feu des plus vifs qu'éfluiérent nos travailleurs de nuit , pro- 
venant de la demi lune & des baftions ; Nous nous diípofíons á , 
établir trois batteries pour battre en breche, lorsque M. DE Piza» 
Gouverneur fit arborer le drapeau blanc. 

Le i a :Jum, la capitulation fut íignée; la garnifon obtint les 
honneurs de la guerre. 
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JOURNAL 

du 

¿& Mons s 

commandé par 

S. A. S. M. LE PRINCE DE CONTI, 

en 1746. 

Le 7. Juin , la place fut inveftie d'un cote par M. le Duc 
de Boufflers avec 16. bataillons & 24. efcadrons ; & de 
Pautre par M. le Comte d'Eftrées avec 30. bataillons. On travailla 
tout de faite aux ponts de communication entre les quartiers. 

G Le 
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Le lo. Aufoir , le pofte qui gardoít la prcmiérc redoute de 
Nimy fe rendit , contraint par les difpoíitions que nous faifions 
pour lefor^er, & affbibli par le feu de deux batteries qui tiroient 
depuis deux jours fur la ditte redoute. 

La nuit du II. au 12. & la ¡uñante , on conftruifit en avant 
du bois fur la rive droite de la haute Haine , deux batteries pour 
battre le petit ouvrage á corne fítué fur cette riviere. 

Le 15. ¿r les fuivantS) en attendant la grofie artillerie dont 
les mauvais tems retardoient Parrivée , on s'occupa á couper 
quelques digues qui foutenoientles inondations du premiér étage; 
On continua les aproviflonnements & les reconnoiíían^es ; & on 
determina deux attaques > Pune fur le front de Bertamont y Pautre 
fur celuy de Nimy. 

La nuit du 24. au 15. on ouvrit la tranchée auxdeux attaques : 
a celle de Bertamont, trois millc travailleurs tirérent une paral- 
lélle dont la droite fut apuiée au chemin de Maubeuge y & la 
gauche á Pinondation de Quefme ; on communiqua á cette paral- 
lélle par quatre zigzags á la droite , & trois á la gauche. T.out ce 
travail fe fít aífez tranquillement , les ennemis n'aiant fait qu'un 
feu de canon. 

A Pattaque de Nimy, deuxmille cinq cent travailleurs firent 
une parallélle d'environ deux cent foixante toifes , dont la droite fut 
apuiée á Ja capitale du demi-baftion gauche de Pouvrageá corne ; on 
communiqua au centre de cette parallélle par ííx branches de 
zigzags ; on établit en avant du premier zigzag une batterie de 
canon , & une áutre dans le prolongement du fecond; Les ennemis 
aiant abandonné la feconde redoute de Nimy > nous nous y lo- 
geames tout de fuite. Nos travailleurs aiant eté aper^us de bonne 
heure , efíiiiérent un feu de mousqueterie des plus vifs y ce qui 
caufa quelque defordre parmy eux & parmy ceux qui les foute- 
noient , & retarda la befogne que Pon s'etoit dabord propofé de 
faire. 

La garde de tranchée fut montee a Pattaque de Bertatnont par 
un Lieutenant- General 5 un Maréchal de Camp > & un Brigadier, 
avec quatre bataillons y ííx compagnies de grenadiers auxiliaires 
& deux piquets de dragons ; Celle á Pattaque de Nimy y fut 
montée par un Lieutenant- General > & un Maréchal de Camp 

avec 



avec trois bataillons, fix compagnies de grenadiers & un piquet 
de dragons. 

La 2 de . mi¿t, du 2<f. au 26. á PATTAQUE DE BERTAMONT, OVL 

porta la droite de la parallélle jusqu'au yillage d'Hion ; on établit 
en avant de ce village une redoute & deüx batteries de canon 
pour contenir & pour battre Pouvrage du moulin S*. Pierre ; on 
travailla auffi le long de la parallélle á neuf batteries de canon 
8c á trois de mortier ; '& Pon fit un nouveau debouché á chacune 
des deux Communications. 

A Pattaque de nimy > on prolongea de quatre vint toifes la 
gauche déla parallélle > & on fit á cette partie une nouvelle com- 
munication coníiftant en ííx branches de zigzags ; du quatrieme 
zigzag de la communication de la droite y on commenga une ligne 
dirigée vers la chauíTée de Bruxelles; on établit deux batteries de 
canon & quatre de morder le long de la parallélle ; Les ennemis 
aiant auffi abandonné la troiííeme redoute de Nimy , nous nous y 
établimes tout de fuite. 

La 3 C . nuit) du 26. au 27. á Pattaque de bertamont, onde- 
boucha en deux endroits déla parallélle : on poufla ala droite douze 
zigzags furia capitale de la redoute á la droite de Pouvrage á corne; 
on porta á la gauche une fappe jusques fur le bord ae Pinonda- 
tion y d'ou Pon fe retourna fur la droite pour faire la gauche de la 
feconde parallélle ; aux deux extremités de ce travail on établit 
deux batteries? Pune de mortier & Pautre de canon. 

A Pattaque de nimy, on deboucha en deux endroits de la 
droite de la parallélle > d'un cóté par quatre zigzags > Se de 1 autre 
par trois. 

La 4 e . nuit , du 27. au 28. á Pattaque DE BERTAMONT on 
prolongea de fept zigzags le debouché de la droite & déla on fe 
retourna fur la gauche pour achever la feconde parallélle > au centre 
de laquelle on établit une nouvelle batterie de mortier. 

A Pattaque de Nimy > on tira entre la tete des deux íappes. 
la gauche de la feconde parallélle, on prolongea decinquante toifes 
la droite de la premiere > & de ce prolongement on commen^a 
une nouvelle communication en arriere de trois zigzags ; on porta 
jusqu'á la chauíTée de Bruxelles la ligne partant du quatriéme 
zigzag de la communication du centre. Nous nous emparames 
de Pouvrage á corne delaHaine abandonné par les ennemis á notre 
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aproche, & nous primes vint hommes dans la redoutc Frifon á la 
droite de cet ouvrage. 

. La 5 C . nuH 3 du 28. au 2Q. á Pattaque de bertamont on de- 
boucha de la feconde paralléíle : á la droite par huit zigzags di- 
rigés fur la capitale du demi-baftion droit ; & á la gauche par au- 
tfflt de zigzags diriges fur la capitale de la demi-lune; on etablit 
en avant de la droite de la premiére paralléíle deux nouvelles bat- 
teries de canon avec leur communication; Le pofte du MoulinS r . 
Pierre fort maltraité par nos batteries fe rendit Sí nous nous éta- 
blimes dans Pouvrage. 

A Pattaque de nimy, on prolongea de foixante &c dix toi&s 
la droite de la feconde paralléíle > & on établit dans cette prolon- 
gation deux nouvelles batteries de mortier ; on prolongea de 
quatre vint toiks la ligne partant du quatrieme zigzag de la com- 
munication du centre ; On ñt trois coupures á la digue de Nimy 
pour faigner Pinondation de cette partie. 

La 6 C . nuit y du 29. m 30. á Pattaque de bertamont on pro- 
longea la fappe de la droite de quatre zigzags > &; de ííx celle de 
gauche ; & de la tete de ees deux fappes on commen^a la troífiéme 
paralléíle > dont il refta au centre un intervale de quarante toiíes. 

A Pattaque de nimy, on prolongea encoré de vint-cinq toifes 
la droite de la feconde paralléíle ; de laquelle droite on deboucha 
en deux endroits : favoir par cinq zigzags dirigés fur la capitale 
de la place d'armesrentrante de la gauche; & par trois zigzags di- 
rigés fur la fleche apuiée au chemin couvert de la branche gauche ; 
Vers # la droite de la ligne partant du quatrieme zigzag de la com- 
munication du centre , on commen^a fur la capitale de la demi 
lune un debouché de cinq zigzags. 

La 7 e . nuh du %o.Juin> au j, Juillet, á PATTAQUE DE BERTA-. 
mont, on joignit les deux bouts de la troifíeme paralléíle 7 de 
laquelle on deboucha en trois endroits : á droite par fix zigzags 
dirigés fur le faillant droit; au centre par cinq > dirigés fur le faillant 
de la demi-lune ; Sí á gauche par fept , dirigés fur le prolongement 
de k branche gauche de la come. 

A Pattaque de nimy , on tira á my-glacís la troifíéme paral- 
léíle , qui deborda le faillant du centre Sí apuia au faillant gauche; 
nos mineurs ouvrirent dans cette paralléíle trois puits pourfouiller 
jé terrein. 

La 
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ta &. nuzt> du i. au 2. á Pattaque de bertamont* on pro- 
longea les trois fappes partansde la troííieme parallélle: celle de 
la droite, de quatre zigzags; celle da centre , de trois; & celle de 
la gauche, de cinq ; aprés quoy on tira la quatriéme parallélle qui 
debordoit le front de Pouvrage á corne. 

A Pattaque de nimy> on couronna toute la partie du chemin 
couvert du faillant gauche á celuy du centre. 

La 9 e . nuit) du 2. au 3. á Pattaque de bertamont , fix 
compagnies de grenadiers debouchérent de la quatriéme parallélle 
fur les trois faillants, attaquérent le chemin couvert & en délo- 
gérent Pennemi; Nos mineurs fouillérent tout de fuite le terrein 
& arrachérent les íauciíTons des mines chargées, aprés quoy on fie 
le couronnement du chemin couvert depuis le faillant de la droite 
jusqu'á celuy de la gauche. 

A Pattaque de nimy, on prolongea le couronnement de 
droite & de gauche ; on etablit fur la créte du chemin couvert 
deux batteries pour battre en breche le demi baftion gauche & la 
demi lune > dt Pon fit de nouvelles Communications derriere ees 
batteries. 

La io e . múty du 3. au 4. á Pattaque de bertamont on fe 
logea dans les trois places d'armes faillantes; & on commenca les 
defeentes du follé; on etablit á la droite de la quatriéme parallélle 
une batterie de canon; & á la gauche > une de mortier. 

A Pattaque de nimy, on couronna la place d'armes rentrante 
de la droite. 

La n c . nuity du%. au$. á Pattaque de bertamont , on étkhíit 
trois batteries pour battre en breche les deux demi-baftions & la 
demi June; á coté des deux premieres on conftruiíit deux batteries 
de mortier; on pouflaune fappe lelong du terreplein du chemin 
couvert de la branche gauche > & on la porta jusqu'á la deuxiéme 
traverfe ; on commenca a travailler aux trois ponts devant les 
demi-baftions & la demi-lune. 

A Pattaque de nimy, on travailía aux defeentes du foíTé &; 
aux deux ponts ; on emporta la lunette revetuefítuéedans la place 
d'armes faillante de la gauche ; & on établit fur la fleche apuiée a 
la branche gauche du chemin couvert? une batterie de canon pour 
battre la porte de Bruxelles, 

La ia e t nuit, du 5. au 6. á Pattaque: de bertamont on pro- 

G 3 íongea 



•4*5 ( S4 ) S¿8~ 

longea la fappe le long de la branche gauche du chemin couvert, 
jusqu'á Pextremité de cette branche, d'ou Pon fit un retour fur la 
gauche á travers le glacis. 

A Pattaque de nimy, on fe logea fur Pangle de la demi-lune; 
on entra dans Pouvrage á corne par la breche de la gauche , & on 
s'y logea paralléllement aux fa^es , aux flanes & á la courtine ; & 
de la gauche de ce logement on porta une fappe de qüinze toifes 
le long de la branche. 

La i3 e . nuity du 6. au 7. á Pattaque de bertamont, on fe 
logea dans la demi - lune , d'ou Pon établit une communication 
avec la poterne au milieu de la courtine. 

A Pattaque de nimy , on fe porta le long du terreplein du 
chemin couvert de la branche gauche jusqu'á la feconde traverfe; 
on pouíía le long du glacis de cette branche une autre fappe d'en- 
viron trente toifes. 

La I4 C . nuit , du 7. au 8. á Pattaque de bertamont , on monta 
dans Pouvrage á corne par les deux breches & par la poterne; de 
la breche du demi-baftion droit , on pouíía une fappe de fept zig- 
zags le long de la branche , aprés quoi on tira vers la gauche une 
ligne parallélle au foffé.; on communiqua auííí á cette parallélle du 
milieu de la courtine par une double fappe avec traverfes ; on 
commen^a une troifiéme communication de la breche du demi 
baftioñ gauche, que le grand feu de la place empecha d'achever; 
on fit une coupure á la digue au devant de la branche droite de 
la corne, pour faire écouler leseaux du foífé dans la prairie. 

A Pattaque de nimy, on prolongea la fappe le long de la 
branche gauche de Pouvrage á corne , de trente toifes ; on pro- 
longea auífi celle le longdu terreplein du chemin couvert de cette 
partie jusqu'á la place d'armes ou Pon fe logea. 

La 15°. nuit ^ du 8. au 9. á Pattaque de bertamont on élargit 
la derniere parallélle; on fit la decente & le paífage du foffé au- 
la partie gauche du glaa's coupé au delá de Pouvrage á corne ; on 
etablit dans cet ouvrage deux batteries de canon & une de mor- 
der ; on conftruifít une troifiéme batterie de canon á Pextremité de 
la place d'armes du faillant droit; & on fit une coupure á la digue 
qui apuioit á Pextremité de la branche gauche au chemin cou- 
vert , pour faire écouler les eaux de Pavant foífé dans Pinondation 
de Quefme. 



A Pattaque de nimy, on établít dans Pouvrage á corne trois 
batteries : favoir une á la gorge du demi-baftion gauche > pour 
battre la demi-lune du fecond ouvrageá corne; une autre apuiée 
á la gauche de la courtine 5 pour battre le demi-baftion gauche de 
cette corne ; & une troifieme de morder á la droite de la cour- 
tíne ; on établít auffi une batterie fur la place d'armes á Pextremité 
de la branche gauche du chemin couvert ; on fít une coupure au 
pied de la troifieme traveríe de la branche droite du chemin 
couvert > pour faire écouler les eaux du foíTé dans Pinondation de 
la droite. 

La i6 e . nuity du 9. au 10. á Pattaque de bertamont, on fe 
porta fur le chemin couvert á glacis, coupé* au delá de Pouvrage 
a corne > & on en couronna toute la partie droite. 

A Pattaque de nimy , on tira dans Pouvrage á corne une 
ligne parallélle aux fa^es de la feconde demi-lune ; onfit les deseen- . 
tes du foíTé devant cette demi-lune & le demi-baftion gauche. 

Le drapeau blanc fut arboré d 3. heures du matin aux deux 
attaques, & les ótagés furent envoiés tout de fuite. 

Le li.au matin la capitulation fut fignée; la garnifon fe rendit 
prifonniére de guerre confervant neantmoins fes equipages ; M. le 
prince de hesse-philipsthal etoit Gouverneur de la place ,&avoit 
fous luy M. le Comte de Nava. 

Suivant les bulletins, nous n'eúmes á ce ííege que 149. hom- 
mes tués> tant Officiers que foldatsj & 588- bienes. 




JOURNAL 

du 

d¡? J*. Guilain, 

commandé par 

M. LE MARQUIS DE LA FARE, 

en 1746. 

Le 14. J#¿#¿í, cette place fiit inveftie par un corps de 8, ba- 
' taillons & 10. efcadrons de dragons. 
La nuit du 15. au 16. on établíc á la gauche de la chauíTée 
á"Ath une batterie de deux morriers pour inquieter l'ennemi dans 
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la redoute de Boudou; on communigua á cette batterie par des 



La nuit-du 16. au 17. on établít une batterie de canon á cóté 
de celle de mortier. 

La nuit du 17. au \% deux compagnies de grenadiers atta- 
quérent de front cette redoute > pendant que deux autres com- 
pagnies fe mirent dans des bateaux pour Taller prendre de. re- 
vers ; les ennemis voiant leur retraite coupée > fe rendirent apres 
fort peu de refíftance. On établít á la droite de la chauííee de 
Mons 5 une batterie de mortier & deux de canon , dont Pune ftit 
deftinée á prendre de revers la tete de Hornu , & Pautre á pren- 
dre á dos & de revers les ouvrages avancés für la baífe Haine ; . 
on tira derriere ees batteries une place d'armes > á laquelle on com- 
muniqua par trois zigzags. 

La nuit du 18. au 19. onfít quelques coupures á la chauífée 
d'Ath ; pour accelerer Pecoulement de Pinondation fuperieure ; 
Pattaaue projetée de ce cóté la fut reconnue impraticable. On 
fit á la rive ároite de la (baíTe Haine pluíieurs ponts fur des ca- 
naux dans les endroits ou notre tranchée devoit paíTer. 

La nuit du 19. au 20. on fit quelques ouvertures á la rive 
gauche de la haute Haine > pour faire ecouler une partie de fes 
eaux- par Pinondation fuperieure. 

La nuit du 21. au 22. on ouvrit la tranchée á la droite de 
la baile Haine : on poufía le long de cette riviere> en la remon- 
tante dix &c fept branches de zigzags que Pon termina par un crochet, 
dans lequel on parvint, danslejour-> á établir deux .petits mortiers 
en batterie. 

La 2 de . nuit > du 22. au 23. on porta une fappe de íix zigzags 
jusques fur le bord de la finque d'eau , en avant de Pouvrage avancé 
de cette partie ; Dans le jotir , on raprocha les deux petits mor- 
tiers jusqtfá la tete de la láppe. 

La g<\ nuit , du 23. au 24. on tira á droite une parallelle 
qui deborda la fiaque d'eau \ & on fit un debouché fur la gauche 
pour arriver á la premiére éftacade fur la digue ; on transporta- 
fur des bateaux joins enfemble deux pieces de trois 3 qui furent 
mifes en batterie tout de fuite; nos grenadiers pendant ce tems la 
travaillérent á couper Péftacade avec leurs haches, apres quoy ils 
marchérent á Pouvrage avancé 8c Pemportérent j Nous nous 
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logeames le long de la berme & dans Pinterieur de cet ou- 
vrage. 

La 4 e . nuit , du 24. au 25. oñ communiqua par des traverfes 
tournantes* de lapremiere parallelleá cet ouvrage , fur lequel on 
travailla á établir deux batteries de trois piéces chacune & une 
de trois mortiers. A midy, Ies aífíegés arborérent le drapeau 
blanc. 

Le 26. la capitulation fut fignée 5 la garnifon fe rendit prifon- 
niere de guerre avec les mémes referves que celle de Mons. 

Le 27. fortit la garnifon , qui etoit un detachement de celle 
que nous avions trouvé á Mons j • le Commandant de la place 
s'apelloit M. Despalar. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Charkrqy 3 

commandé par 

S. A. S. M. LE PRINCE DE CONTI, 

en 1746. 

Le 14. Juittet, cette place fut entierement inveítíej d'uncótépar 
M. le Comte de Segur , & de l'autre par M. le Comte de 
Lautrec. 

Le 17. on tra^a Ies lignes de circonvalation , & vint-mille 
paifans commencérent á y travailler. 

Le 32. le Prince vint camper autotir de la plac,e avec le refte 
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de fonarmée, forte en tout, de 48. bataillons & 76. efcadrons; le 
quartier general fut établi a Marchiennes. 

Le 23. on fít les reconnoiíTances > & on determina trois atta- 
ques : une fur le front de la porte de Bruxelles; une autre fur le 
poligóne vis-á-vis le village de Montigny ; & une troiíiéme fur la 
partie de la baífe ville qui faifoit face au village de Marctneües. 

Le 26. on commen^a l'approvifíonnement des trois depots. 

La, nuil du 28. au 29. la tranchée fut ouverte aux trois attaques : 
á celle de montigny, on fít deux parallelles á peu de diftance ruñe 
de l'autre ; la premiere debordoit confiderablement la feconde á la 
gauche , & en etoit également debordée á la droite ; on commu- 
niqua á la droite de la premiere parallelle par quatre zigzags , & 
delá á la gauche de la feconde par un feul boiau. 

A Tattaque de bruxelles , on .fít une parallelle á laquslle 
on communiqua par quatre zigzags á la droite Se par un feul boiau 
au \ centre. 

A Pattaque de marcinelles, on fít une parallelle , au centre 
de laquelle on communiqua par quatre zigzags. 

La tranchée fut montée au centre^ par un Lieutenant-General , 
un Marechal de Camp , 3. bataillons & 2. compagnies de grena- 
diers \d la droite^ par un Lieutenant-General, un Marechal de Camp, 
un Brigadier, 2. bataillons & 4. compagnies de grenadiers auxiliai- 
res; & d la gauche y par un Lieuteñant-General , un Brigadier, un 
bataillon & 2. compagnies de grenadiers. Les jours fuivants il ne 
monta qu'un Marechal de Camp feul á la droite , & il n'en monta 
plus au centre. 

La 2 dc . nuit1du29.au 30. á Fattaque de montigny, on per- 
fectionna les deux parallelles; on prolongea la gauche de la feconde 
de foixante 8c quinze toifes ; & on conftruisit fíx batteries dont 
trois á la droite de la feconde parallelle , & trois au centre de la 
premiere. 

A Pattaque de bruxelles, on perfeftionna les travaux de la 
nuit precedente ; on prolongea de cinquante toifes la gauche de la 
parallelle, & de deux cent & vint toifes la communication de la 
droite ; & on etablit deux batteries de mortier á la gauche. 

A Pattaque de marcinelles, on prolongea la gauche de la 
parallelle de cent & dix toifes, & on établít une batterie á chacune 
de fes extremités & á fon centre. 

La 
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La 3 e . 30. H« 31. á PATTAQÜE DE MONTIGNY, 011 pro- 

longea la gauche de la feconde parallelle juscju'au faillant de la re- 
doute? & delá on tira la droite de la troiíieme parallelle 5 on fit 
aufli dans cette partie une nouvelle communication de la feconde á 
la premiére parallelle; Le mineur s'attacha au pied du glacis eícarpé 
de la rédoute? & étoit deja enterré de dix-huit pieds ? lorsqu'on 
s'aper^ut que cet ouvrage ctoit abandonné ? on y entra & on s'y 
logea tout de faite ; on occupa en méme tems la gallerie fouterraine 
qui communiquoit au faillant de la petite lunette de la gauche; & 
on établít á la gauche de la redoute une batterie de canon. 

A Pattaqüe de bruxelles? on prolongea encor de cent & dix 
toifes. la gauche de la parallelle ? pour couvrir une batterie placée 
avantageufement derriere ; on établít deux autres batteries de canon 
á la droite. 

A Pattaqüe de marcinelles ? la redoute fut emportée lépée a 
la main par trente volontaires qui y firent vint & huit prifonniers? 
on s'y logea & on communiqua avec la parallelle par une fappe de- 
bout avec des traverfes tournantes; Dans Pincertitude íi cette atta- 
que reuffiroit? on avoit commen^é fur la droite une ligne qui de- 
voit etre portée jusqu'a la chauífée á peu de diftance de la redoute? 
pour la reíferrer de plus prés. 

La 4 e . nuit du 3 l.Ju 'ñlet au I. Aoüt. á PATTAQÜE DE MONTIGNY? 

on fit la gauche 8c le centre de la troifíeme parallelle & de fon éx- 
tremité droite on tira une ligne courbe qui pin^oit le faillant de la 
grande lunette du centre & venoit apuier á Pépaule de la redoute; 
on établít íur cette ligne deux batteries pour battre en breche ; & 
on fe logea dans la place d'armes faillante au devant de la petite 
lunette de la gauche. 

A Pattaqüe de bruxelles ? on fit les Communications derriere 
les deux batteries de la droite. 

A Pattaqüe de marcinelles? on tira en avant de la redoute 
une demi parallelle? á laquelle on communiqua par trois zigzag?. 

La nuit du 1. au 2. á Pattaqüe de montigny? on fit une 
communication derriere les batteries deftinées á battre en breche ; 
on prolongea la troifíeme parallelle jusqu'a la Sambre? le long de 
laquelle on póufía une fappe debout avec des traverfes tournantes; 
& on établít une nouvelle batterie de mortier derriere la droite de 
la troifiéme parallelle. A la poi?ite dujour^ quinze grenadiers poftés 
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dans le logement du faillant au devant de la petite lunette de la 
gauche, aiant aper^us quelques mouvemens dans le foffé, y des- 
cendirent avec tant de iracas en criant, tue , tue, que les ennemis 
abandonnérentfur le champ les trois lunettes, la demi-lune, 8c méme 
Pouvrage a corne , jusqu'ou cette petite troupe commandée par un 
Lieutenant oía les pourfuivre, pafíant par les ponts que les fuiards 
avoient negligé de lever; nos gens renforcés alors par tous les au- 
tres grenadiers de la tranchée , fe logérent dans Pouvrage á corne , 
oC fe difpofoient méme á emporter le chemin couvert de la 
place , lorsque les aííiégés rappellérent 8c arborérent le drapeau 
blanc , ce qui fít ceíTer le feu de part 8c d'autre , á Pcxception 
d'une decharge genérale que fít encor notre artillerie,pour n'avoir 
point aper^u le drapeau. 

A Paita que de bruxelles, on s'empara des deux redoutes, 
du moment qu'on s'aper^ut qu'elles etoient abandonnées 3 on tira 
en avant de ees redoutes une feconde parallelle dont la gauche fut. 
apuiée au centre de la premiére ; 8c on poufía une íappe vers la 
lunette de la droite. Sur les 5. heures du matin, ceux de cette at- 
taque entendans les cris redoublés de vive le Roy , qui partoient 
du centre , quatre des plus temeraires fe portérent dabord fur 
Pavant chemin couvert ou ne trouvant que des fuiards , ils fírent 
íigne á leurs camerades de les fuivre; á rinftant toute la tranchée 
fe debanda, grenadiers, fufíliers, travailleurs , tous pele méle 8c 
íans aucun ordre íuivirent ees quatre hommes , franchirent les: 
palifíades , gagnérent la demi-lune , 8c entrérent au nombre de 
plus de deux cent dans la ville , tant par la porte que par les 
poternes ; le Marechal de Camp de tranchée s*etant avancé fur le 
pont avec ce qu'il píit ramaífer de grenadiers, fít avertir le Gou- 
verneur, que s'il n'arboroit le drapeau blanc il risquoit d'étre em- 
porté d'afiant, ce drapeau parüt immediatement aprés fur le baftion 
gauche ; le Gouverneur vine méme s'aboucher fur le pont avec 
notre Officier-General, 8c luy demanda une patrouille pour faire 
retirer nos gens qui commen^oient a piller dans la ville. 

A Pattaqtje de marcinelles , on fut s'etablir dans la baíFe 
ville abandonnée par les ennemis 8c oü lesbourgeois avoient arboré 
une efpéce de guenille pour drapeau ; on tira une parallelle fur Pes- 
planade , & on fe procura une communication fure avec la baile 
ville, traveríant les parties baífes de Pinondation> le chemin 
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eouvert &: le fofle de la place , & longeant le flanc gauche du 
demi-baftion droit ; Dés que le Lieutenant-General de tranchée 
vit ceux du centre dans Pouvrage á corne > il fút par le pont 
de la Sambre > attaquer le retranchement que les ennemis avoienc 
fait au delá de cette riviere , & il les pouríuivit jusqu'au che- 
min eouvert de la place ; pour lors on entendit rappeller & on 
vitparoítre le drapeau, ce quí fufpendit toute operation. 

L'aprcs ?nidy, la capitulation fut fígnée; la garnifon íe rendit 
prifonniere guerre ; le Gouverneur de la place étoit M. le 
comte de Beaufort j le foir> nous primes poíTeffion de la porte 
de Bruxelles. 

Le 3. la garnifon íbrtit j elle étoit mi-partie de troupes d'Au- 
triche & d'Hollande. 
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des 



Sieges des Vitte & Cbateau de Namur 3 

commandés par 

S.A.S.M. LE COMTE DE CLERMONT, ' 

en VJ^6. 

LE 5. Septembre > immediatement aprés la retraite des Alliés, 
cette place fut inveftie: M. de Lówendal fut chargé de lapar- 
tie entre la Sambre & la bafie Meufe ; M. deVillemur, de celle 
d'outre-Meufe j & M. de Segur, de celle entre la. Sambre & la 
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haute Meufe. L'armée deftinée pour ce fíege étoit de 5:9. bataillons 
& 56. efcadrons. 

Le 10. on établit fur la hauteur á la droite de la bafíe Meufe 
deux batteries de canon dirigées fur les ouvrages avancés de la porte 
S r . Nicolás; on en établit deux autresíur les hauteurs vis-á-vis des 
forts S c . Antoine & d'Efpinoir , pour ruiner ees ouvrages ; on en 
établit une cinquieme fur la rive gauche de la haute Sambre,pour 
battre les ouvrages les plus avancés tant de la ville que du chateau. 

La nnit du 12. au 13. on ouvrit la tranchée aux deux rives de 
la baíTe Meufe & fur les hauteurs du Coquelet: au centre, on fít 
une parallelle devant le front de S f . Nicolás , avec fa communica- 
tion coníiftant en deux grands zigzags. A la droite, on tira une 
parallelle devant le fort Coquelet á laquelle on communiqua de 
droite & de gauche ; on établit fur cette hauteur une batterie de 
canon & une de mortier. a la gauche, on fít une grande paral- 
lelle longeant la Meufe, devant le petit ouvrage fítué fur cette ri- 
viere; on communiqua á la droite de cette parallelle par quatre 
zigzags ; & on établit á cette droite une batterie de canon & une 
de mortier. Dans lejour , M. de Coliar Gouverneur de la place, 
víi fon grand age & fes infirmités demanda á en fortir, ce qui lui 
futaccordé; il fut remplacé par M. de Crommelin. 

La tranchée fut commandée au centre par un Marechal de 
Camp , qui avoit fous lui un Brigadier á la gauche , & un autre 
á la droite. 

La 2 dc . nuk\ du 13. au 14. au centre, on fít unefeconde 
parallelle á peu de diftance de la premiére , pour couvrir deux bat- 
teries de canon & une de mortier que Pon établit le long de celle 
ci. a la droite on deboucha de la parallelle : á droite, par une 
íappe de fíx zigzags dirigée fur le faillant du fort Coquelet; & á 
gauche, par une ligne aui embraíToit le fort Balard. A la gauche, 
on fít une demi parallelle qui pincoit le faillant de la lunette & y 
appuioit fa droite. 

La 3 C . nuit> du 14. au 15. au centre, on ne fít ríen, pour 
laiífer á Partillerie le jeu de fes batteries. a la droite, on fít une 
nouvelle communication tout á fait á la gauche pour arriver á la 
ligne qui embraífoit le fort Balard ; a l'extremité de cette ligne on 
établit une batterie de mortier; á cóté de cette batterie on com- 
men^a une fappe debout avec des traverfes tournantes fur le 
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laillant du fort Balard ; & on prolongea de trois zigzags la fappe 
fur le faillant du fort Coquelet. a la gauche , on emporta la lu- 
nette d'outre-Meufe oü Ton prit 111. hommes 8c 4. Officiers; on 
couronna la branche droite du chemin couvert de cet ouvrage , 8c 
á Pextremité de ce logement on établít une batterie pour battre 
en breche Penvelope de la porte S l . Nicolás. 

La 4 e . nutt, du 15. au 16. au centre, on fit la troiííéme pa- 
rállelle 8c fa commuriication avec la feconde. a la droite , on 
coiffa de deux cavaliers le faillant du fort Coquelet , & on fit 
une marche de dix-neuf petits zigzags vers Pepaule de ce fort. A 
la gauche , on couronna la branche gauche du chemin couvert 
de la lunette; 8c dans Pinterieurde cet ouvrage on établít une bat- 
terie de mortier ; du couronnement on fit á la premiere parallelle 
une nouvelle communication coníiftant en huit zigzags. 

La ?iuiti du 16. au 17. au centre, on couronna le faillant 
de Pavant chemin couvert que Pon coiffa de deux cavaliers ; 8í on 

ÍDOuíTa du centre de la feconde parallelle un boiaii remontant vers 
a gorge du fort Balard, a la droite > on emporta ce Fort la 
avec aííez de facilité 6c on y prit 50. hommes ; on prolongea la 
fappe du centre, pour embraífer la gorge du fort Coquelet. a 
la gauche, on établít trois batteries de canon > Pune pour battre 
en breche le corps de la place, la feconde pour'ruiner les def- 
fenfes du front attaqué 8c la troiíieme pour tirer fur le fort de 
Jambe. 

La 6°. nuity du 17. au \% au centre, on prolongea de droite 
8c de gauche le couronnement de Pavant chemin couvert , pour 
eíTaier de deloger par la les ennemis de la lunette la plus 
avancée. * 

La 7 e . nuit, du 18. au 19. douze compagnies de grenadiers 
fe glifférent le long de la Meufe , montérent par la breche de 
Penvelope, 8c s'emparérent de ce vafte terrein fans eífuier la moin- 
dre refiftance ; prés de 300. hommes á qui la retraite fut coupée 
fe rendirent á difcretion ; on tira dans cette envelope une paral- 
lelle á laquelle on communiqua par les ponts de la courtine 8c 
de la demi-Iune ; 8c on couronna le chemin couvert du corps de 
la place. A midy>\z drapeau blanc fut arboré 6c les otáges furent 
envoiés tout de fuite. 

I 3 Le 



Le 19. vers minuit-, la capitulation fut flgnée ; deux heurcs 
aprés, les portes de S'. Nicolás &deFer nous furent remifes; on 
convine d'une fufpenííon d'armes jusqu'au 22. poür donner le 
tems á la garnifon de fe retirer dans les chateaux avec fes efFets. 



La nuit du 23. au 24. on plac;a 36. canons & 25:. mortiers íiir 
les ouvrages de la ville ñtués á la rive gauche de la haute 
Sambre; & on etablít 8. obús, 3. canons & 2. mortiers, á la 
gauche de Tembouchure de cette riviere; toute cette artillerie com- 
menea á tirer á midy. 

La nuit du 24. au 25. on ouvrit la tranchée á deux endroits: 
á la gauche , en avant de la Balance ; & á la droite, au pied du vieux 
mur. a la gauche, on fit une grande parallelle qui prenoit de- 
puis la hauteur de la Balance jusqu'a la Meufe & debordoit la 
le fort d'Orange de droite & de gauche; on communiquaá cette 
parallelle par deux zigzags, a la droite on commenca une pa- 
rallelle devant le fort Camus, á laquelle on communiqua par huic 
zigzags. 

La tranchée fut commandée á la gauche par un Maréchal de 
Camp, quiavoit fous lui un Brigadier á la droite. 

La 2 de . nuit du 25. au 26. A la gauche, on deboucha en qua- 
tre endroits de la parallelle : on commenca á la droite une ligne 
dirigée vers le retranchement á droite du fort d'orange ; on ht á 
la gauche une demi-parallelle qui fut portée au delá de la lunette 
crenelée delaSambre, &reíTerra dans cette partie le fort d'Orange 
& la Terra nova ; on ouvrit au centre une marche de trois zig- 
zags en fappe pleine fur le faillant de l'avant chemin couvert du 
baftion gauche du fort d'Orange ; & á coté on fit un emplace- 
ment pour deux batteries de canon, a la droite, on prolongéa 
de droite & de gauche la parallelle pour qu'elle deborda le fort 
Camus & la redoute á fa gauche. 

La 3c. nuit , du 26. au 27. A la gauche , on prolongéa la 
ligne dirigée vers le retranchement á droite du fort d'Orange ; 
on deboucha de la demi-parallelle de la gauche par une ligne 
portée vers la Meufe & par une autre dirigée vers le failíant 
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gauche du fort d'Orange ; on ajouta trois zigzags au debouché 
du centre fur ce méme faillant ; on établít trois batteries de canon 
Se une de morder le long de la premiere parallelle , & une de 
canon en avant de la demi-parallelle de la gauche, a la droite, 
on prolongea encor ía gauche de la parallelle ; on deboucha á la 
droite par une marche dev trois zigzags fur un des angles du 
^hernin couvert du fort Camus ; on poufía á la gauche une fappe 
debout vers une place d'armes entre ce Fort & la Redoute ; on 
établít fur le vieux mur une batterie de canon & une de morder. 

La 4 C . nuity du 27. au 28. A la gauche, on deboucha de la 
demi-parallelle de la droite par une marche de quatre zigzags di- 
rigée fur le faillant de la lunette en avant du Daftion droit du 
fort d'Orange ; on attacha le mineur á la tete de la íappe du 
centre; on deboucha de la demi-parallelle de la gauche par une 
íappe debout avec des traverfes tournantes dirigées vers le re- 
tranchement entre le fort d'Orange & la Terra nova, a la droite, 
on porta la gauche de la ; parallelle jusqu'a la demi parallelle de 
l'autre attaque j & on prolongea la fappe de la droite de trois 
zigzags. 

La 5 e . nuH , du 28. *m 29. A la gauche, on ajouta fept zig- 
zags au debouché partant de la demi-parallelle de la droite. 
A la droite , Te chemin couvert du fort Camus fu t attaqué á 9. 
heures du foirV par quatre compagnies de grenadiers & cent vo- 
lontaires á la droite & quatre compagnies a la gauche ; la refi- 
ftance ne fut vive dans aucun endróit > la Redoute feule de la 
gauche fe foutint qüelques moments , mais elle fut obligée de 
ceder á Pimpetuoíité de nos grenadiers qui pour monter fe pre- 
toient les epaules les uns aux autres , & nous y primes 30. 
hommes; immediatement apres cette operation, on referra le Fort 

Ear deux ligues partans de la tete de nos deux fappes. «Celle de 
i droite fut pouífée jusqu'a peu de diftance du chemin couvert 
au delá du Fort , & celle de la gauche embraflbit la gorge de la 
Redoute & longeoit le retranchement appuié á cette Redoute. 

La 6e. nuit , du 29. au 30. A la gauche , on attaqua Favant 
chemin couvert du baftion gauche du fort d'Orange, & aprés en 
avoir delogé l'ennemi , on en couronna la partie gauche ; de la 
fappe debout partant de la demi-parallelle de la gauche , on tira 
vers la Sambre une ligne qui reííerroit l'ouvrage de Terra nova 

& 
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&C interceptoít fa communication avec le fort d'Orange. a lá 
droite, le fort Camusaiant été abandonné, on fít une communica- 
tion de fa gorge aux zigzags fur la branche droite du fort 
cTOrange. 

Le ?natin >M. de Crommelin , Commandant /fit arborer ledra- 
peau blanc furia breche faite á la branche gauche du fort d'Orange; 
la capitulation fut fígnée le méme jourj la garnifon fe rendit 
prifonniere de guerre. 

Suivant quelques buletins nous n'eümes au fiege de la ville 
que 206. hommesjtant tuésque blefles 5 8c á celui des chateaux 
que 397. hommes. 



•4*! ( 73 ) 




JOURNAL 

du 

Siege de l 'Echife , 

commandé par 

M. LE COMTE DE LOWENDAL, 

en 1747. 

Le 17. Avril > M. de Lowendal partí* t de Gand avant le jour , 
1 & fe rendit le foír méme á Aerdembourg avec un petit corps 
de troupes ; le Commandant de l'Eclufe furpris de cette vifíte , 
en envoia fur le champ demander la raiíón , il re^ut pour 

K reponce 
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reponce: qu'on venoit pour prendre fa place 8c faire fa garnifon 
prifonniere de guerre. 

Le 19. d la fointe du jour > 6. compagnies de grenadiers fou- 
tenues de 4. piquets s'emparérent fans aucune reílftance de la re- 
dolí te fur la digue & de Pepaulement qui la fuit > & pourfuivi- 
rent méme l'ennemi jusqu'au tenaillon qui couvroit Peclufe, mais 
celui - cy fe fentant fort chez luí > fit un Feu de mousqueterie fi vif 
fur nos gens > qu'ils furent obligés de fe retirer derriere Pepau- 
lement , & d'y refter malgré les nouveaux efForts qu'ils firent 
pour fe raprocher de la place. 

La nuit du 19. au 20. la tranchée fut ouverte au pied de Pe- 
paulement : on fit en avant de cet ouvrage une demi - parallelle á 
laquelle on communiqua par quinze zigzags le long de la digue. 

La 2. nuit ^ du 20. au 21. on fit une feconde & une traifíeme 
demi-parallelle ; on communiqua de la premiere á la feconde par 
un feul boiau > & de la feconde á la troiíieme par fept zigzags. 

La 3 C . nuit y du 21. au 22. on s'aprocha fort prés du tenaillon 
par une fappe de fix zigzags > au bout des^uels on fit un crochet; 
les ennemis batirent la chamade & arborerent le drapeau blanc. 

Le 22. au ?natin , la capitulation fut íignée , M. Lambrfcht 
Commandant de la place fe rendit prifonier de guerre avec fa 
garniíón. 




JOURNAL 

du 

Siege du Sas de G and, 

commandé par 

M. LE COMTE DE LÓWENDAL, 

en 1747» 

Le 17. Avrílf cette place fut inveftie par un petit corps qui 
1 partit de Gand avant le jour. . ' 

Le 25. les troupes qui avoient fait fe fíege de lEclufe arri- 
rérent devant le Sas. 

Ka L* 
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La nuit du 26. au 27. la tranchée fut ouverte : on fít á la 
droite du canal de Gand une pafallelle devant le fon St. Antoinc 
avec fes Communications; & on etablít contre ce fort deux batte- 
ries de canon. On plaga auííí fur la digue de Pautre coté du 
crick 24. canons & 8. mortiers en cinq batteries > qui- prenoient 
de revers & á dos les ouvrages de la ville. 

La 2 de . nuit y du 27. au 28. on fe porta aüx deux rives du 
canalde Gand par des zigzags 8c par une fappe ,en cremaliere jusques 
tout présdufbrt S. Antoine, qui demanda á capituler le matinj 
ceux qui le gardoient fe rendirent prifonniers de guerre. 

La 3 C . nuit y du 28. au 29. on pouíía en avant du fort Sü. 
Antoine vint zigzags au bout desquels on fít un crochet. On 
s'aprocha le long de la digue de Philipine pardix-huit zigzags > 
jusqu'a 100. t. du chemin couvert.* 

La 4 e . nuit du 29. au 30. on poufla á Pattaque DE GAND, 
une fappe debout avec fept traverfes tournantes ; á Pattaque de 
philipine , on emporta la lunette 5 on s*y logea & on y commu- 
niqua par une fappe debout avec fept traverfes tournantes. Les 
afíiegés batirent tout de fuite la chamade > & demandérent á ca- 
pitulen 

Le 30. au matin > la capitulation fut fígnée , & la garnifon 
fe rendit prifonniere de guerre. 
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JOURNAL 



du 

J#g<? ¿5? Philip ine i 

commandé par 

M. LE COMTE DE LO WENDAL, 

en 1747. 

La nuH du 2. au 3. May , on ouvrít la tranchée en deux en- 
droits : á droite , fur la digue du Sas de Gand ; & á gauche, 
fur celle qui traverfoit l'inondation; A la droite on fít une demi 
parallelle a environ deux cent & vint toifes du chemin couverc 

K 3 & 
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& on y communiqua par dix- neuf zigzags. Á la gauche , on fít 
á deux cent toifcs du chemin couverc une parallelle á laquelle on 
communiqua par quinze zigzags. 

La 2$pi nuity du 3. au 4. A la droite* on pouíla en avant 
cinq zigzags au bout desquels on fit un crochet; & on etablít dans 
la demi- parallelle une baterie de canon & une autre de morder. 
A la gauche > on etablít une baterie de canon dans la demi 
parallelle. 

La 3 e . nuit, du 4. mi 5. A la droite , on pouíía fept nou- 
veaux zigzags, au bout des quels on fít un crochet. 

La 4 e . nuity du 5. au 6. on prolongea la fappe par neuf zig- 
zags jusques á la fleche d'oü on fe porta fur le faillant droit du 
chemin couvert que Ton couronna. Les ennemis brulérent le 
pont de la courtine , & demandérent á capitulen 

Le 6. au matin , la capitulation fut íignée , & la garnifon fe 
# rendit prifonniere de guerre. 
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JOURNAL 

du 

commandé par 

M. LE MARQUIS DE CONTADES, 

en 1747. 

LA nuit du 26. au 27. Avril , 6. Compagnies de grenadiers 
attaquérent le grand & le petit Kykuit , celui-la fut emporcé 
l'epée á la main , & celui-cy fe rendit du momenc qu'il vit le pre- 
mier pris. 

La 
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La nuit du 28. au 29. on fit une communication de prés de 
cinq cent toifes íür la digue, pour pouvoir arriver á couvert aux. 
Kykuits. 

La nuit du 29. m 30. on perfe&ionna la communication > & 
on commen^a deux bateries en avant des Kykuits , Pune de canon 
& Pautre de mortier. 

La nuit du 30. Avril au 1. May¡ on continua le travail des baí> 
teries, & on fit un petit logement en avant pour placer une com- 
pagnie de grenadiers ; on fe porta fur la digue du poldre de Kil- 
derecht, & on y etablít deux bateries depieces de 24. pour battre 
de revers & d'enfilade le fort Zantberge. 

La nuit du r. au 2. on fe porta foixante toifes en avant jusqu'a 
un redan que formoit la digue. 

La miit dn 2. m 3. onchemina debout á traverfes tournantes 
fur cent & trente toifes. 

La nuit du 3. cw 4. on fit attaquer par 6. compagnies de grena- 
diers la baterie des ennemis furia digue en dega du fort Zant- 
berge , elle fut emportée dans Pinftant , & on fit un carnage 
affreux de quatre- vint-dix hommesqui la gardoient ; nos grena- 
diers qui auroient dü en refter la > peurfuivirent leur chemin > 
pafíerent de Pautre cóté & entrérent dans les lignes > laiííant le fort 
Zantberge á leur gauche ; ils recommencérent de nouveau á piller 
& á maflacrer tout ce qui fe prefenta devant eux j non contens , 
ils coururent vers le camp des trois bataillons ennemis qui etoient 
dans les lignes > maisaiant trouvé ees troupes en ordre qui mar- 
choient pour fecourir le fort , nos gens fe retirérent avecbeaucoup 
de confuííon > & il nous fallut abandonner la baterie & le loge- 
ment qui etoit deja fait , pour rentrer dans notre ancien terrein. 

La nuit du 4. au 5. on prolongea la fappe debout; & on 
etablít une nouvelle baterie pour ruiner celle des ennemis. 

La nuit du au 6. on fit fur la baterie des ennemis une fe- 
conde tentative plus heureufe que la premiere : 5. Compagnies 
de grenadiers debouchérent á 9. heures du foir,marchérent á cette 
baterie par le talus droit de la di^ue , Pattaquérent de front & 
de cóté , & fe portérent au déla pour couvrir nos travailleurs 
qui firent un bonlogement,auquel on communiqua tout de fuite. 

La nuit du 6. an 7. on pouíía la íappe jusqués á Peclufe, devant 
laquelle on fit une demi-parallelle. 

La 
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La 7iuit du 7. au %. on couronna le chemin-couvert de droite 
& de gauche. 

La 7iuit du 8. au 9. on prolongea le couronnement & on fie 
la defcente du foííe. 

La nuit du 9. au 10. on commen^a le pont qui fut porté jus- 
qu'au tiers de la largeur du fofle ; le marinóle fort Zantberge deman- 
da á capituler ; á midi, nous y entrames & les ennemis fe retí- 
rérent du coté de la ville ; "nous nous portames le íbir le long de 
la ligne, jusqu'au delá du fort Raepe abandonné par les ennemis. 

La nuit du 10. au i i. nous laiííames le fort Moer á notre 
gauche & nous nous portames en droiture le long d'une digue , 
íür Ja ville ^ devant laquelle nous nous difpofions á ouvrir la tran- 
chée, lorsque M. de la Roque qui y commandoit fít rappeller 
& arborer le drapeau blanc. 

Le 11. la capitulation fut fígnée; le Commandant obtint les 
honneurs de la guerre 3 pour lui >pour fes Ajudans &pour 400. 
hommes a fon choix , mais fans canon , drapeau ny etendard; 
Je reftede la garnifon qui etoit nombreufe> fut fait prifonnier de 
guerre. 




JOURNAL 

du 

Siege dAxel , 

commandé par 

M. LE MARQUIS DE CONTADES, 

en 1747. 

LA nuit du 1$. au 16. May , on fonda le cricjk qui ctoit fort 
large , mais peu profond en plufíeurs endroits , á marée 

bañe. 

La nuit du 16. au 17. on pouíTa jusqu'au milieu de la largeur - 

La du 
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du crick une chauflee > á l'extremité de laquelle on commenca 
une baterie de canon 5 du moment que les ennemis s'apercurent 
de ce travail, ils battirent la chamade. 

Zí 17. au matin , ils firent paífer de notre eoté un Officier 
dans un bateau , pour obtenir des conditions avantageufes ; on 
leur accorda fans aucune difficulté tous les honneurs de la 
guerre. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Berg-ob-zoom , 

commandé par 

M. LE COMTE DE LÓWENDAL, 

en 1747. 

Le 12. Juillety M. deLowemdal arriva devant cette place avec 
! 22. bataillons, 10. efcadrons de dragons, & les Kermelecks ; 
11 apuia fa droke á PEfcaut, & fa gauche á la Zoom; on travailla 
tout de fuite aux recQXinoiííances & aux aprovsfionnejnens. 

L 3 
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La nuit du 14. au 15. on ouvrit la tranchée: onfit une paral- 
lelle d'environ fix-cent toifes qui embraffoit le front du Kin- 
de-pot par íá gauche , & celui des deux baftions joignans par fa 
droite; on communiqua á cette parallelle, áladroite par dix zig- 
zags dontla naiflance feperdoit dansies d unes, la gauche par 
trois zigzags. 

La tranchée fut montée par un Marechai de Camp > un Bri- 
gadier, 5. bataillons &8- compagnies de grenadiers. 

La 2 d f. nuit y du 15. au 16. on prolongea la droite de la paral- 
lelle de trente-cinq toifes , 8c la gauche ae quatre-vint-feize , en 
fe longeant vers l'Efcaut&faifantuncoudeen avant d'une maifon ; 
on fit des banquetes á toute la parallelle. Les ennemis firent une 
íbrtie de 200. hommes fur la droite de notre parallelle, mais ils 
furent obligés de fe retirer avecperte. 

La y. nuit y du 16.au 17. on prolongea encor de cinq toifes 
la droite de la parallelle ; on deboucha de la gauche par quatre 
zigzags au bout desquels on commenca une feconde parallelle lon- 
geant la droite 5 on travailla á 4. batteries de canon & 2. de mor- 
der á la droite de la premiere parallelle ; 8c á une de canon der- 
riere le centre fur une dune. Les ennemis firent une fortie de 
800. hommes fur la droite de la parallelle, mais ils furent repouf- 
íés avec perte par 4. compagnies de grenadiers Se 2. piquets , fou- 
tenus de 2. bataillons. 

La 4 e . nuit 9 du iy é au 18. on prolongea de cent & ííx toifes 
la feconde parallelle commencée la veille; Sede foixante toifes la 
droite de la premiere ; on travailla á une batterie de canon á la 
gauche de la feconde parallelle pour battre l'entrée du port , & á 
trois de canon & une de mortier au centre ; á mihuit , une pa- 
trouille ennemie de 30. hommes vint tomber á la droite fur un 
bout de parallelle abandonné, un fergentSc 10. hommes que nous 
y avions laiffe fe retirérent apres avoir fait leur decharge. Dans 
le jour, on joignit par une ligne, le fecond zigzag de la commu- 
nication gauche au quatrieme de la droite. 

La 5 e . nuit y du \% au 19. la feconde parallelle fut continuée 
jusqu'au centre de la premiere, on fit outre cela un boiau de com- 
munication de lune á l'autre. 

La 6 C . nuit y du 19. au 20* on poufiaen avant de la gauche de 
la feconde parallelle un boiau de quatre-vint-neuf toifes longeant 

vers 
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vers PEfcaut , il fervoit dans cette partie de troiííeme demi-paral- 
lelle; 40, canons & 16. mortiers furent mis en batterie & tirérent 
dés le matin. Dans le jour, nos bombes mirent le feu au Temple 
de la ville d'oü les ennemis decouvroient facilement nos aproches. 

La 7 C . nuit > du 20. au ai. on prolongea la troiííeme demi 
parallelle de la gauche ; & on^ etablít derriere, une batterie de 4. 
pieces; on deboucha vers la droite de la premiere parallelle par 
huit zigzags fur la capitale du baftion Pucelle ; & du centre de la 
feconde par fix, fur la capitale du baftion Cohorn. Tous les vaif- 
feaux quí etoient en grana nombre dans le port fbrtirent ; pour fe 
mettre en rade hors de la portée de notre canon. 

La 8 e * nuit , du 21. au 22. on prolongea de fix zigzags le 
debouché de la gauche 3 apres quoi on tira la troifíeme parallelle, 
á fappe volante. 

M. le Duc de Chevreufe paíTa la Z'oom avec deux brigades 
d'infanterie & une de dragons, & alia camper vis-á-vis le fort 
Rowerf apuiant fa droite á Pinondation , & fa gauche á la Zoom. 

- La 9 e . nuit* du 22. au2^. on commen^aá la gauche & au centre 
de la troiííeme parallelle deux debouchés de deux zigzags chacun, 
fur les capitales du baftion gauche & de la demi-lune; on deboucha 
aufíi par deux zigzags de la troiííeme demi-parallelle de la gauche; 
on etablít m centre déla troiííeme parallelle deux bateries d'obus; 
& une de canon au boiau de communícation de la íéconde á la 
troiííeme demi-pccallelle de la gauche. 

La io c . nuit? du 23. ¿#24. on prolongea de cinquante-fept 
jtoifes la droite de la troiííeme parallelle ; on fit deux nouveaux 
zigzags au debouché du centre de cette parallelle & quatre á celui 
de la gauche ; on prolongea de fix zigzags le debouché de la 
troiííeme demi-parallelle de la gauche ; on etablít une baterie de 
mortier au centre de la troiííeme parallelle. 

La n e . nuit > du 24. au 25. on deboucha de la droite de la 
troiííeme parallelle fur la capitale du baftion droit par cinq zigzags; 
on prolongea de trois zigzags le debouché du centre de cette pa- 
rallelle & de quatre celui de la gauche ; on ajouta quatre zigzags 
au debouché partapt de la troiííeme demi-parallelle de la gauche. 

On ouvrit la tranchée devantle fort Rowerf : on fit une demi 
parallelle ,á laquelle on communiqua par trois zigzags. 

La I2 e . nuit , du 25. au 26. on fit á la gauche de la troifíeme 

paral- 



parallelle une place d'armes de quarante toifes ; les íappes fur les 
capitales des deux baftions & de la demi-lune furent pouífées 
jousqu'á quinze toifes des íaillants 5 le mineur s'attacha á la capitale 
de la demi - lune. 

Au fbrt rowerf > on etablit á la gauche de la demi-parallelle 
une baterie de canon ; & on ebaucha la feconde demi-parallelle 
& laquelle on communiqua par deux zigzags. 

La i3 c . nuit^du 26. au 27. on ebaucha entre la tete des trois 
fappes la quatrieme parallelle > le travail fait la veille par les mi- 
neurs fur la capitale de la demi-lune fut comblé, par la quantité de 
bombes & de pierres qu'y jettérent les ennemis ; nos mineurs 
s'attachérent de nouveau fur cette capitale & íur celle des deux 
baftions ; On prolongea de quatre zigzags le debouché partant de 
la troiíieme demi-parallelle de la gauche & oncommen^a dans cette 
partie une quatrieme demi-parallelle , á la droite de laquelle 011 
etablit une baterie de canon. 

Au fort rowerf y on fit une troiíieme demi-parallelle avec 
ía communication ; & on etablit une baterie de morder á la 
droite de cette parallelle. 

La 14°. nuity du 27. au 28* on acheva la quatrieme parallelle, 
& á fon extremité droite on etablit deux cavaliers de tranchée ; 
nos mineurs continuérent leur trayail fur les trois capitales ; on 
etablit une baterie de cinq petits mortiers á la droite de la troiíieme 
parallelle ; on acheva la quatrieme demi-parallelle de la gauche* 

Au fort rowerf > on etablit á la gauche de la troiíieme 
demi-parallelle une baterie de canon. Le Camp des ennemis der- 
riere le fort, incommodé par notre artillerie fe recula fur le champ 
vers PEfcaut. 

La 15^. nuky du 28. au 29. on fit quatre traverfes tournantes 
á la droite de la quatrieme parallelle pour la defenfiler du chemin 
couvert ; on deboucha de cette parallelle par trois fappes de deux 
zigzags chacune, dirigées fur les trois capitales des deux baftions & 
de la demi-lune ; on etablit trois nouveaux cavaliers de tranchée > 
Tun á la droite de la capitale de ía demi-lune > & les deux autres 
á droite & á gauche de la lunette de la gauche ; nos mineurs 
coutinuérent leur travail avec fuccés. 

La i6 L \ miitydu 7S).au 30. on prolongea la íappe de la gauche 
de íept toifes & demi > celle du centre de quatre , & celle de la 

droite 
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droite de trois ; on etablít deux mortiers derriere la troiíieme demi- 
parallelle déla gauche; les mineurs firent avertir qu'on travailloic 
fous eiix ; la gallerie de la droite étoit deja de vint-huit pieds 
avec des rameaux de quinze chacun ; celle du centre avoit trente 
deux pieds,mais les rameaux etoient hors d'etat de fervir, &Toa 
fut obligé d'en commencer d'autres plus avant; la gallerie de lá 
gauche avoit cinquante pieds > mais aufli fans rameaux. 

Au fort rowerf j on deboucha de la troiíieme demi-paralleíle 
par quatre zigzags ; preliminairement á ce travail , les ennemiS; 
firent une fortie de 200. hommes avec beaucoup de travailleurs 
fui; cette demi-parallelle > dont ils comblérent une partie avant 
qu'on püt venir á €ux > mais ils furent bientot repoufles avec* 
vigueur par 2. compagnies de grenadiers , foutenues par 4. piquets: 
de dragons. 

La i7 e . nuity du 30. au 31. nous fimes jouerune mine Íbü5 
la capitale du baftion gauche , dont on couronna tout de fuite 
l'entonnoir; onprolongea la gauche de laquatrieme parallelle > de* 
trente-trois toifes ; &; de deux toifes &, demi > le debouché fur la 
capitale du baftion droit ; on fít de la premiere parallelle une, 
nouvelle communication avec la troiíieme , pour le paííage de 
Partillerie. 

Au fort rowerf > on augmenta de cinq zigzags la íappe paiv 
tant de la troiíieme demi-parallelle ; & de la tete de ce travail 
on commen^a une quatrieme demi-parallelle. 

La i8 e . nuit^du %i.juillet au i. Aout. on fít deux nouveauX 
* debouchés partant de la quatrieme parallelle , chacun de deux 
zigzags > Fun dirigé furia capitale de íalunette droite > Se l'áutre 
fur la capitale de Íalunette gauche; on prolongéa de trehte-neuf 
toifes la gauche de cette parallelle > pour embraíTer une partie dü 
Kick in de Pot ; Dans le jour> nous fímes fauter une feconde 
mine fur la capitale du baftion gauche, dont Pentonnoir fut tout 
de fuite couronné ; nos mineurs continuérent leur travail ayec 
ardeur. 

Au fort rowerf , on continua par la droite la quatrieme 
demi-parallelle ; & on etablít á la gauche une batterie de canon. 

La 1^ nuitj du 1. au 2. on prolongéa de dix toifes la fappe 
fur la capitale de la lunette droite, & le mineur s'y etablít ainfí 
qu'au debouché de la fappe fur la capitale de Íalunette gauche; 
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nous fímes íáutetf une mine fur la capitale de la demi-luné, dont 
Tentonnoir que Ton courronna de gabions étoit d'environ trente 
toifesj on communiqua á cet entonnoir par une fappe de troi? 
toifes. 

Au fort rowerf > on prolongea encor la droite de la der- 
ipere demi-parallelle; on deboucha du centre par une marche de 
fix zigzags , au bout desquels on fit un crochet; 

La 20 c . nuit , du 2. au 3, on prolongea de vint toifes la 
gauche de la quatrieme parallelle ; & on fit á la droite de la troi- 
fieme une nouvelle communication avec la quatrieme. 

Au fort rowerf, pn pouíTa en avant de la droite de la qua- 
tre demi-parallelle quatre zigzags , au bout desquels oh fit un 
crochet. 

La 2i c . mit* du 3. au^. on repara la quatrieme parallelle y 
le? cavaliers de tranchée 8t les debouchés ; les ennemis firent une 
petite forcie compofée de volontaires fur notre batterie de canon 
a la droite de la quatrieme demi-parallelle de la gauche , ils nous 
ejicluérent deux ou trois pieces & nous emmenérent quelques 
prifonniers. 

La 22 e . nuit-> du 4. au 5. les grenades des ennemis firent 
fauter une de nos mines au faillant de la lunette gauche; on ne 
pratiqua poiñt de communication á Tentonnoir; nos mineurs tra- 
vaillérent íans relache ; on augmenta de deux pieces la batterie ! 
qui battoit l'entrée du port. 

La 23 e . nuit , du 5. au 6. L'attaque du chemin couvert fut 
entrepriíe vers minuit,par 10. compagnies de grenadiers, qui de- 
bouchérent fur les cinq faillants au fígnal de quatre bombes ; trois 
compagrties attaquérent le faillant droit, trois le faillant gauche, 
deux celui de la demi-lune? une le íaillant de la lunette droite, & 
une celui de la lunette gauche ; le tout marcha dans un bel or- 
dre , mais la fougue de nos grenadiers les aiant emporté , partie 
fe jetta dans le chemin couvert, partie s'amufa á faire un feu ter- 
rible, ce qui les expofa un fort longtems á celui des ouvrages ; 
on ne laiífa pás cependant de fe loger fur les cinq faillants, & d'e- 
tablir de bonnes Communications avec Ies cinq debouchés partans 
de la quatrieme parallelle ; Les ennemis firent fauter trois mines 
qui ne firent aucun mal. 



La 



La 24 c . nuit, du 6. au 7. on fe logea daris la place d'arme* 
du faillant gauche ; les ennemis occupoient encor le faillanc droit & 
faifoient un feu des plus vifs de cette partie ; 011 etablít une bat> 
terie de morder á la gauche de la quatrieme parallelle, & une 
autre á la droitedela troifíeme; dansle jour , les ennemis mirent 
le feu au logement fait dans le faillant du baftion gauche. 

La 25. nuit , du 7. au 8. á cinq heures du loir > nous fímes 
fauter une mine á la droite du faillant gauche y qui fit tout PefFet 
qu'on en jDouvoit atendré, aiant entamé la gallerie majeure des 
ennemis ; a íix heures , les ennemis fírent fauter deux mines entre 
íe faillant du baftion gauche & la lunette gauche ; auííi tot le feu 
de leur artillerie redoubla, & immediatement apres une colonne 
de 180. hommes deboucha fur les entonnoirs, 2. compagnies de 
grenadiers marchérent á eux la bajonnette au bout du túm, & les 
obligérent de feretirer avec perte; du moment qu'ils furent ren- 
trés, il fortit tant du rampart que des puvrages un feu prodigieux 
de mousqueterie ; il fe prefenta en méme tems á la gauche > un 
gros detachement fur lequel nous tirames beaucoup & qui ne 
deboucha point tout á fait du chemin couvert ; on fe logea dans 
la place d'armes de la demi-lune & on y attacha fur le champ le 
• mineur ; nos bombes fírent fauter un magazin a poudre dans le 
baftion Pucelle ; á 5. heures du matin, les ennemis fírent fauter une 
mine fous notrc couronnement de la lunette droite* & fírent enfuite 
un feu des plus vifs fur cet entonnoir. 

La 26 e . nuit , du 8. au 9. á neuf heures du foir , les ennemis vin- 
rent attaquer notre logement dans la place d'armes faillante de 
la demi-lune 5 maisils furent repouífés avec vigueur ; on s'aper^ut 
á la droite qu'une troupe des leurs fe formoit en bataille fur la 
créte du glacis , mais ils ne branlerent point ; on fe logea dans 
les entonnoirs des dernieres mines fautées par les ennemis; on 
perfe&ionna la communication au couronnement de la droite ; & 
on repara Pentrée des logemens de la gauche ; & le derangement 
que le feu des ennemis avoit mit á la tete de nos fapes. 

La 27 e . nuit , du 9. au 10. on conftruifít á la gauche de la- 
_ quatrieme parallelle une batterie de 6. obús , & & la droite une 
batterie de 5vmortiers ; nos bombes mirent le feu á un petit ma- 
gazin de grenades des ennemis, &á un autre de poudre; on pro- 
longea le couronnement du faillant gauche, fur la droite ; 6c celui 
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chi; faillant de lá: demi-lune , de droite & dé gaúche "; o'n'fit un 
debóuché fur la droite déla demUune, pour y etablír le mineurJ 
Dans le jour > les ennemis firent une tentative fur le village 
de Woutr pofte tres avantageux que nous avions retranché avec 
foiny 3. bataillons,, 15. compagnies de grenádiers, & 22. piquets 
attaquérent avec vivacité nos trois redoutes en avant de ce vil- 
lage^ mais leurs efforts furent inútiles, & ils furent obligés de fe 
retirer avec une perte confiderable ; comme leur deííein étoit apres 
Tenlevementde ce pofte, d'engagerune afaire genérale, notrearmée 
fe porta fur le champ de bataille dés le matin, & y refta jusqu'au 
foir qu'on füt que les ennemis s'étoient retirés. 

La 28 e . nuit , du 10. au ii. une bombe des ennemis mit le 
feu á 6. heures du foir, á une de nos mines qui fíe fauter la con- 
tréfearpe fur laquelle nous etions Ibgés ; á 8* heures, nous en. 
fimes íauter une autre á droite, qui creva la gallerie majeure des 
ennemis; onacheva le couronnement du chemin couvert depuis 



La 29°. nuit , du 11. au 12. Ies ennemis firent íauter hiera 6. 
heures'du foir, une mine á la droite dufaillant de la demi-lune;á 7. 
heures, nous en fimes fauter une qui arracha les paliffades de cet angle 
faillant, & nous nous logeames tout de fuite dans Pentonnoir qui 
étoit profond ; onprolongeapar la droite le couronnement du chemin 
couvert de lá demi-lune ; á 6. heures du matin , nous fimes fauter une 
mine au milieu du logement fait dans le faillant du centre. 

La 30. nuit y du 12.au 13. á 9. heures du foir, les ennemis firent 
fauter une mine á droite du íaillant du baftion gauche ; on acheva 
de couronner toute la partie du chemin couvert du front d'ataque. 

Au fort rowerf , nous retirames nos pieces des dernieres 
batteries,que nofis demolimes. 

La 31^ nuit y du 13. au 14. les ennemis firent fauter deux 
mines á 7. heures du foir, Pune á la gauche du faillant de la demi- 
lune, & Pautre á ta droite du baftion gauche ; nous en fimes 
fauter une á Pentrée de la nuit vis-á-vis le baftion de la droite 
dont on couronna Pentonnoir; on repara aífez les Communications 
pour pouvoir y étre á couvert du canon & de la mousqueterie; 
á 4. heures apres midi, nous fimes fauter une mine dans le chemin 
couvert á droite du faillant de la demi-Iune. 
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La 32. nuity du 14. ¿# 15. á 9* heures du foir, les ennemis 
firent fauter deux mines á gauche de notre derniere ; on repara 
les Communications, & on fe logea dans les deux entonnoirs des 
mines fautées la veille; on etablít une batterie d'obus ala quatrieme 
demi-parallelle de la gauche, pour battre á ricochét le baftion gauche; 
Ón prolongea la droite de la premiere parallelle ; á 4. heures apres 
midi, nous fímes fauter une mine fous le faillant du baftion droit; 
a sr. heures > nous en fímes fauter une autre dans la place d'ar- 
mesdu faillant gauche; ees deux mines produifírent l'effet qu'on 
en defíroit ; 

La 33 c . nuity du 15. au 16. nous fímes fauter une mine qui 
renverfa la face droite de la lunette de la gauche; immediatement 
apres > 60. volontaires, 4. mineurs 5 & 6.*ouviers> foutenus d'une 
compagnie de grenadiers & fui vis de travailleurs > montérent dans 
Fouvrage, & le logérent dans Tentonnoir fait par la mine , malgré 
les efForts du Tennemi qui ne voulut abandonnerqu'aujour le ter- 
replein pour fe retirer dans le reduit ; les ennemis firent fauter á 
9. heures du foir, une mine vers le faillant gauche; on etablít une 
batterie de 4. canons & une autre de 4. obús á la droite de la pre- 
miere parallelle? pour battre á ricochet le baftion droit; á 7. heu- 
res du matin, 200. hommes des ennemis fortirent du reduit > at- 
taquérent aveevivacité notre logement & nous obligérent de l'a- 
bandonner , mais ils en furent bientót chafíes á leur tour, par une 
compagnie de grenadiers & deuxpiquets; une heure apres, ils jet- 
térent uñe quantité de feux d'artifíce fur le couronnement du 
chemin couvert á droite du debouché de la lunette ; á 7. heures du 
foir, les ennemis firent une feconde tentative pour nous deloger de 
la lunette, mais qui leur reuííit moins encor que la premiere. 

Au fort rowerf, les ennemis firent une fortie á une heure 
apres minuit fur la tete de notre fappe > mais nos piquets les firent 
rentrer avec precipitation. 

La 34* náit 3 du 16. au 17. nous fímes fauter á une heure 
apres minuit, une mine dans le chemin-couvert vis-á- vis le baftion 
de la droite ; on trávailla á reparer les debouchés des Communi- 
cations. 

La 35; e . nuity du 17. au 18. nous fímes une tentative fur le 
réduit de la lunette gauche qui ne reuflit point > les ennemis y 
etanttrop en forcé; nos volontaires defeendirent dans le foífé de 

M 3 la 



\ 



( 94 ; Sa- 
la demi-lune, entrérent dans la galleríe majeure,foiiiIlérent quel- 
ques mines, tuérent les mineurs & arrachérent les fauciífons j 
les ennemis firent fauter á 10. heures da foir, notre galleríe des 
mines etablie fur ParrondiíTement du baftion gauche. 

La 36 c . nuit , du Ig. au 19. on repara & on perfe&ionna toutes les 
Communications ; on prolongea par la droite jusqu'á lacontréfcarpe 
le logement de la lunette gauche > la traverfe fervant d'epaulement; & 
par la gauche jusqu'au milieu de la face gauche de la ditte lunette ; on 
fíten differens endroits de bons cavaliers > pour plonger dans le foífé 
de la place & celui de la demi-lune; á 2. heures apresmidi, nous 
fímes fauter une mine dans la place d'armes fallíante de la gauche. 

La 37 e . nuit y du 19.au 20. nous couronnames notre dernierre 
mine, & luí fímes une communication avec le couronnement du 
chemin couvert ; á 10. heures du foir , nous fímes fauter une 
mine fous Pangle de la lunette de la droite ; nous en couronnames 
tout de fuite Pentonnoir , & communiauames ce logement avec 
le couronnement de la gauche du faillant de cette lunette ; on 
per^a la gallerie des ennemis dans le terreplein du chemin couvert 
de la demi-lune, & on y jetta beaucoup de bombes, degrenades 
& de poudre pour les en deloger ; il fauta dans un entonnoir 
de ce faillant quelques barils de poudre. 

La g8 e » nuity du 20. au 21. les ennemis fírent fauter cinq 
mines ou fougaífes : une , vis-á-vis la face droite de la lunette 
gauche ; deux , vis-á-vis les faces de la demi-lune ; & deux , vis-á-vis 
celles du baftion gauche ; on couronna Pentonnoir de la mine 
vis-á-vis la face gauche du baftion gauche ; on fít des banquetes 
dans le logement fur Pangle de la lunette droite; & on prolongea 
ce logement par la droite de quatre toifes, & par la gauche de 
deux; on prolongea le logement de la contréfcarpe de la demi- 
lune. jusqu'aux angies rentrants de droite & de gauche ; on re r 
tablít le logement que nous avions pouífé auparavant jusqu'á Pangle 
rentrant, Tequel. avoit eté ruiné par les mines des ennemis dans' 
cette partie ; le matin, nous fímes fauter une, mine fur Parrondik 
feraent droit, qui renyerfa dans le foíTé cinq toifes de la contrés- 
carpe ; on couronna Pentonnoir & on y communiqua tout de 
fuite ; nous en fímes íauter une feconde fur la contréícarpe de la 
demi-lune prés déla traverfe de la lunette gauche, qui fit fon en- 
tonnoir dans le chemin couvert. 
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La g9 e . nuit 3 du 21. au 22. les ennemis firent: fauter trois 
mines fur le faillant de la demi-lune; nous retablimes tout de 
fuite les Communications qu'elles avoient comblé ; ils en firent 
íauter une autre fur le chemin couvert vis-á-vis la face gauche du 
baftion droit , qui ruina notre communication & Pentonnoir oü 
nous avions atacné le mineur, mais on ne tarda pas á les retablir; 
nous etablimes dans trois entonnoirs fur les failknts des baftions 
& de la demi-lune, fept mortiers &douze pierriers; 

La 40 c . nttit* du 22. au2%. on deboucha de Pentonnoir á Pex- 
tremité de la branche droite de la lunette gauche, & on fe longea 
parallellement á la contrefcarpe jusqu'au logement de Parrondiífe- 
ment de la demi-lune ; nous fimes fauter Te matin y deux mines 
fur les prolongemens des faces de la demi-lune ; Les ennemis 
firent dans le foífé une caponniere pour communiquer á la demi- 
lune, atfec un epaulement á chaqué flanc. 

La 41* nuit , du 23. au 24. nous fimes íauter une mine á 
Pextremité de la face droite de la lunette gauche > elle ruina dans 
cette partie la gallerie des ennemis , & renverfa dans le foífé toute 
k ma^onnerie de la contréfcarpe ; les ennemis peu de tems apres 
en firent fauter une autre pres de celle-cy , qui acheva de rei^ 
verfer le contréfcarpe ; on fit un nouveau logement fur la con- 
tréfcarpe du baftion gauche qui s'etendit jusqu'au retour du che- 
min couvert ; on perjfe&ionna celui.quipartoit de la lunette gauche 
& communiquoit á ParrondiíTement devant la demi-lune ; on fe 
logea auffi dans le foífé de la lunette droite. 

La 42 e . nuit , du 24. au 2$. nous couronnames Pentonnoir de 
notre derniere mine; nous fimes une communication de la qua- 
triéme parallelle áPangle de la lunette gauche, pour le paflage de 
Partillerie; les ennemis firent une fortie á minuitpour nous chafTer 
de ce dernier entonnoir, mais nos grenadiers les repoufTérent fur 
le champ & le travail ne fut point difeontinué ; le feu prit á 
10. heures du foir, á la ville & dura toute la nuit. 

La ¿fif.nurt y du 2$. au 26. nos bombes mirent le feu á un 
magazin de grenades que les ennemis avoient dans le baftion 
gauche ; nous fimes fauter á minuit une mine fur ParrondiíTement 
dé la contrefcarpe du baftion droit ; les ennemis en avoient íait 
íauter une derriere celle-ci á 9. heures & demi du íoir, & une 
autre qui fouffla dans un de nos entonnoirs prés de la contrefcarpe 
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& nous ota la communication d'un puit que nous avions fait 
pour longer la gallerie par la droite ; on prolongea de quel* 
ques toifes le logement fait dans le foífé le long de la face 
droite de la lunette droite ; le mineur continua fon travail 
dans Fentonnoir de la dütte lunette ; on perfe&ionna la commu- 
nication fur la lunette gauche pour le paílage de Partillerie ; on 

{)rolongea par la gauche de trente-ííx toifes la quatrieme demi-paral- 
elle de la gauche ; dans le jour, nous fimes fauter une mine dans, 
.Je terreplein de la face gauche de la lunette droite y pour prevenir 
les mineurs ennemis qui s'etoient fait entendre ; cette mine endom- 
magea leur retranchement & leur gallerie. 

£^44 e , nuit , du 26. au 27. á 9. heures du foir,nous fimes 
fauter une mine fur la contréfcarpe de la demi-lune , qui la ren- 
verfa dans le foííe; une heure apres,les ennemis enfirent fauter 
une autre> un peu fur la gauche de Parrondiííement du i)aftion ; . 
droit; on prolongea le logement du foífé de la face droite de la 
lunette droite, jusqu'a la contréfcarpe du baítion,fur laquelle on fíe. 
un retour d'environ quatorze toifes; on prolongea auífí le loge-. 
ment de la contréfcarpe de la face droite de la demi-lune jusqu'a la; 
traverfe de la lunette droite > d'oü on fe retourna jusqu'au decom- 
brement de la face gauche déla lunette; on commen^a á travailler 
aux batteries de breches ; on prolongea encor la gauche de la qua- 
frieme demi-parallelle de la gauche; á 6. heures du matin, les en* 
nemis vinrent arracher quelques gabions tout á fait á la droite 
pour pouvoir proteger Pentonnoir que leur mine fit dans cette 
partie. 

La 4£ e . nuiti du iy.au 1% on travailla dans le logement de t 
la contréfcarpe de la face droite du baftion gauche á une batterie 
de 5. pieces pour battre en breche cette face ; on fit de droite & 
de gauche de cette batterie un puid; on attacha auífi le mineur 
á la face droite de la lunette gauche > ainíi qu'a plufieurs autres 
endroits ; on perfe&ionna le logement du foífé longeant la face 
droite de la lunette droite; on s'aper^ut que les ennemis travail- 
loient fous cette lunette; on fit une communication de la quatrieme 
parallelle au couronnement chemin couvert de la face droite 
de la junette droite , pour le paífage de l'artillerie ; nous fimes 
fauter une mine qu¿ renvérfa la contréfcarpe vis-á- vis la face droite 
de la demi-lune. ¿ 
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La 46°. »wí 5 ^ 28.-4# 29. 011 flt une communícation de 
la quatrieme parallelle au couronnement du chemin couvert de* 
yant la face gauche de la lunette droite; a l'extremité de la face 
droite de la lunette gauche, on travailla a un emplacement pour 
une batterie de 4. pieces fur la contréfcarpe > pour battre en breche 
la face gauche de la demi-lune ; on perfe£ttoñna & on repara les 
Communications des fappes ; & on pouíTa le logement de la con- 
tréfcarpe de la face gauche du baftion droit, jusqu'á la traverfe de 
la lunette ; les ennemis firent fauter une mine au faillant de la 
droite ; dans le jour , nous en fímes fauter une fur la contrés- 
carpe du prolongement de la face droite de la demi-lune , qui 
renverfa dans le foíTé ce qui reftoit de la contréfcarpe dans cette 
partie , &c aífura par la 1'etabliíTement de notre batterie. 

Z/?47 e . m¿it, du 29. au 30. le mineur ennemi voulut don* 
ner un camoufflet au nótre , pour PetoufFer dans l'entonnoir de 
la lunette á gauche, mais il ne put reuflir & le travail du nótre 
alia toujours fon train ;. á l'extremité de la face droite de la lu- 
nette droite, notre mineur penetra iusqu'á la gallerie des aífíegés> 
la perga &rencontra le mineur ennemi; ils le tirérent quelques 
coups de piftoletsdont le nótre fut blefTé; á Pinftant nous y jet- 
tames cinq-cent livres de poudre á laquelle on mit le feu pour 
etouffer le mineur ennemi & faire fuiter la gallerie ; de forte 
cju'il ne refta plus dans cette partie qu'une guille de contréfcarpe 
jusqu'á ParrondiíTement droit ; nous fímes fauter cette nuit le re- 
duit de la lunette gauche , 3c nous nous logeames dans cet ou- 
vrage ; nous continuames le travail de la batterie contre la face 

f auche de la demi-lune ; le mineur continua avec fucces fon travail 
ans les endroits ou il etoit attaché. 

La 48 c . nuit y du$o.au 31. on prolongea le couronnement 
du glacis jusqu'aux entonnoirs du baftion de la droite ; on per- 
fe&ionna & on agrandít le logement de la lunette gauche & fa 
communication avec celui du reduit ; on fit deux defeentes du 
chemin couvért : Tune á l'angle rentrant entre la demi-lune & la 
lunette gauche, pour communiquer á la batterie de cette partie; 
Tautre vers Pangle rentrant entre cette lunette & le baftion gauche, 
pour communiquer á la premiere batterie. 

La 49c. nuit , du 31. Aoút mi I. Septemlre y on repara le' 
logement de rinterieur du reduit de la lunette gauche; que le 
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grand feu de Pennemi avoit totalement detruit ; on commen^a 
vis-á-vis de la face gauche de la demi- lune une defcente de 
fofle á ciel ouvert ; on en commen^a une autre vis-á-vis la fáce 
droite du baftion gauche ; le mineur continua fes operations pour 
aíTurer nos batteries de breche. 

La 5o e . mtit, dui.au 2. nous fímes fauter une mine fur 
la contréfcarpe de la face droite de la demi-lune ; on couronna 
un entonnoir á Pextremité de la face gauche de la lunette droite, 
& on y attacha le mineur ; on continúales defcentes du fofle, & on 
en commen^a une troiíieme auííi á ciel ouvert vis-á-vis la face 
gauche du baftion droit ; on etablít deux batteries de breche aux 
deux cotés du faillant du chemin couvert de la demi-lune , pour 
battre les deux epaules des deux baftions ; on attacha le mineur 
au logement de la lunette gauche ; on ouvrit un bout de boiau du 
couronnement du chemin couvert á Pangle rentrant du baftion 
droit. 

La £i e . nuit , du 2. au 3. les ennemis fírent fauter deux 
mines entre la lunette droite & la demi - lune, qui ne fírent qu'un 
entonnoir; notre logement de contréfcarpe en fut un peu en- 
dommagé; nos mineurs percérent dans la partie droite 5 la gallerie 
des ennemis , & les en chaflerent ; on fít une communication 
pour le paflage de rartillerie du couronnement du chemin cou- 
vert á Pextremité de la face droite de la lunette droite ; on fít 
les deux bouts d'une cinquieme parallelle , Pun entre la capitale 
du baftion gauche, &c celle de la lunette gauche ; l'autre entre 
la capitale du baftion droit & celle déla lunette droite; onpro- 
longea la quatrieme demi- parallelle de la gauche , de vint-fept 
toifes > pour embrafíer toute la gauche du Kick in de Pot. 

La$2 c . nuit ^ du 3. au 4. nous fímes fauter une mine á la 
droite de notre batterie de breche fur la contréfcarpe de la face 
gauche de la demi - lune, qui renverfa toute la ma^onnerie dans 
le foífé fans endommager la batterie; le mineur fut etabli dans 
les deux puits de l'entonnoir de la lunette droite ; on continua 
de travailler aux defcentes du foí|¡p; on prolongea la cinquieme 
parallelle depuis la capitale de la lunette gauche , jusqu'a celle 
de la demi - lune. 

La 53 e . nuit , du 4. m 5. les ennemis fírent fauter á 9. heu- 
res du foir, une fougaííe fur la contréfcarpe de la face droite de 
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h demi - lune , pres la Iunette á droite , cette mine derangea un peu 
Pattaque des mineurs dans cette partie; on tira entre les capitales de 
la demi - lune & celle de la Iunette droite ce qui reftoit encor á 
faire de la cinquieme parallelle, deftinée á contenir des troupes en 
cas d'aííaut ; nous fímes fauter trois mines contigues fur la con- 
tréfcarpe de la face gauche du baftion droit , qui eurent PefFec 
qu'on en attendoit, en ce qu'elles renverférent dans le foííe jus- 
qu'á la Iunette? ce qui reftoit de la contréfcarpe , & nous aífti- 
rérent par la Petabliífement de notre batterie de la droite. 

La 54 c . nuit y du 5. au 6. on travailla á Petabliííement de la 
batterie de la droite ; nous fímes Tur Pangle de la Iunette droi&e 
un logement un peu en avant du premier , avec une bonne ban- 
quette pour chaííer totalement du terreplein de cette Iunette Pen- 
nemi qui vouloit encor s'y gliííer ; de ce logement on plongeoit 
jusques dans le reduit ; les bombes & les grenades de Pennemi 
endommagérent nos defcentes du^foífe , mais on les retablít; on 
s'aper^ut que Peau commengoit á venir dans le foííe, íans favoir 
jusqu'oü Pennemi pouvoit la faire monter. 

La 5^. nuit , du 6. au 7. les ennemis firent fauter une mine 
á gauche de Petabliífement de notre batterie déla droite, qui en 
renverfa Pepaulement , mais que nous retablimes bientót ; on fit 
une communication du centre de la cinquieme parallelle au cou- 
ronnement du chemin couvert de la face droite de la Iunette 
gauche ; les ennemis vinrent le matin par le reduit de la Iunette 
droite pour arracher & mettre le feu aux gabions du flanc gauche 
de la batterie de la droite; ils y jettérent quelques artífices, mal- 
gré la diligence de nos grenadiers qui les firent rentrer tout de 
luite. 

La <¡6 e . nuit , du 7. au % on fit dans un entonnoir á Par- 
rondiífement de la contréfcarpe du baftion droit, un bon loge- 
ment pour balaier le foííe , & mettre la batterie contigue hors 
d'iníulte ; pour aífurer celle de la gauche > on fit dans le logement 
de la Iunette gauche, un puid d'ou Pon marcha á la batterie paral- 
lellement á la face gauche de cette Iunette; on fitdeux nouvelles 
batteries de bombes dans la cinquieme parallelle, de 4. mortiers 
chacune; les attaques des mineurs & les defcentes de foííe fe con- 
tinuérent fans accident. 
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'Za '$j¿. nuk, du 8. 9. les cinq bateries de breche re$u- 
rent leurs pieces > & commencérent a tirer dés le matin ; celle 
contre le baftion droit etoit de 4» pieces; celle contre l'epaule de 
ce baftion, de 3; celle contre le baftion gauche, de 5; celle con- 
tre Pepaule de ce baftion, de 3; & celle contre la demi-lune, de 
4; on continua avec íuccés les defeentes du fofíe ; nos mineurs 
n'avoient pas encor fait fauter le reduit de la droite , parce- 
qu'ils avoient rencontrés. les decombres de la gallerie enne- 
mié qu'il fallut deblaier avant que de parvenir au point ne- 
ceífaire. 

■* La 58 e ' nuit)du g.au 10. on repara les batteriesque le grand 
feu des ennemis avoit un peu endommagées ; on retablít aufít 
les Communications, & les entonnoirs avancés ; les ennemis vin- 
rent á la pointe du jour attaquer Tentonnoir du baftion á droite, oíi 
nous avions un puid etabli , mais ils furent repouífés avec perte. 

La 59 e . nuity du 10. au 11/ les mineurs de la lunette á droite 
qui alloient au reduit , trouvérent une gallerie des ennemis & 
l'aiant percée , ils coupérent le faucifíbn d'une mine chargée qui en 
lautant auroit fait un tres grand tort á notre batterie de la droite, 
deja fort incommodée par le feu des ouvrages collateraux; cette 
decouverte mit nos mineurs en etat de poufíer plus loin le travail 
fous le reduit; le mur etoit deja ouverc dans tousles endroits 011 
nous battions en breche; & nous continuames avec fuccés, malgré 
le grand feu de Partillerie & mousqueterie ennemie. 

La 6o°. nuk± du i i. au 12. on fit un bon epaulement á la 
gauche de notre batterie de la droite , pour la garantir des feux 
collateraux ; elle continua de tirer avec beaucoup de fuccés ; les 
breches etoient deja fort avancées & Ton comptoit qu'elíes fe- 
roient praticables le lendemain; les ennemis demasquérenfc de nou- 
velles batteries dans les ouvrages collateraux de la gauche > qui 
nous incommodérent fort, fans cependant ralentir notre feu. 

La 6i e . nuti, du 12. au 13. les ennemis firent une petite 
fortie de 27. hommes á la gauche, fur notre baterie de mortier 
vis-á~vis la lunette Hollande> dont ils enclouérent quelques pieces, 
mais avec de trop p^tits clous > que nous retirames facüement; 
ils firent fauter dans le meme tems une mine au faiüant droit , qui 
devoit ( á ce que nous fumes depuis) fervir de fignal á deux troupes 
des leurs pwr attaquer de concert; notre batterie de la droite 3 nous 
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apercumes en efFet ceux de la droite, mais ils feretirérentpresque 
auffi-tot quils fe furent prefentés ; ceux de la gauche ne parurent 
point, ils s'egarérent dans le foífé par le peu deprecaution qu'on 
eu de donner un bon conduíteur á un Officier entreprenant que 
Ton avoit chargé de cette commiffion ; nos bateries fort incom- 
modées par le f eu de la place > n'avoient point encor perfe&ionné 
les breches. 

La 62 o - nuit) du 13. au 14. les ennemis firent á Pegard du 
reduit de la droice ce que nos mineurs n'avoient pu faire : une 
mine qu'ils firent fauter combla la moitié du reduit , de fa^on que 
perfonne ne pouvoit y revenir ; ils en firent fauter une autrequel- 
ques heures apres , á la droite & fort prés de la premiere , elle 
forma un grand entonnoir, dans Jequel nous nous logeames ; on 
repara les Communications; Ies breches commengoient á devenir 
praticables, on travailla a les écreter. 

La6y. nuit) du 14. au 15*. on fit un logement dans le reduit 
de la droite 5 pour plonger dans le foífé ; & un nouveau debouché 
dans la lunette gauche ; on repara 6c on elargít toutes les Com- 
munications , pour faciliter le paííage aux troupes dans le tems de 
I'afíaut > que ron fe propofoit de donner ce matin , mais que Pon 
jugea plus convenable de remettre au lendemain. 

La6ó£.mát<>du \$.au 16. Ies troupes commandéespourPaflaut 
ferendirentdéslefoir á laqueue de la tranchée, pour étre en etat de 
deboucherá lapointeduiour; Pattaquede chaqué baftion fe devoic 
faire par 6. compagnies cíe grenadiersprecedéespar4oo.volontaires> 
foutenues par 6. bataillons> & fuiviespar 300. travailleurs , 3. brigadcs 
de fapeurs > 20. canoniers , & 8- ouvriers ; & Pattaque de la demi-lune> 
par 2. compagnies de grenadiers , precedées par loa vol 00 taires , 
foutenues par 2. bataillons, & fuivies par 300. travailleurs; les 
ennemis etoient dans une fecurité fi parfaite qu'a peine y avoit-il 
300. hommes dans tous les ouvrages du front d'attaque , encor ees 
gens la etoient- ils fort mal fur leurs gardes; nos troupes debou- 
chérent a 4. heures & demi du matin<> au íignal de deux falves de 
tous nos mortiers ; le peu de refiftance qu'elles eífuiérent de la 
part de Pennemi, leur donna une nouvelle vigueur ; la demi-lune 
fut emportée dans Pinftant, & tout ce qui s'y trouva fat paífé au 
fil de Pepée; oupris; Pennemi n'augmenta point les difficultés que 
nous eumes á monter les breches des baftions ? qui n'etoient point 
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encor aíTez praticables ; il nous laiífa auffi nous former dans Ies 
deux gorges> & nous etendre de droite & de gauche le long du 
rampart,jusqu 5 aux portes d'Anvers& de Breda que nous for^ames 
bien facilement; M. de Cronstrom revenu alors de fon pirón- 
nifme> n'atendit point le denouement de cette affaire la 5 il fe retira 
de la ville, & ne voulut plus en difputer le commandement á M¿ le 
Prince de Hefíe-Philipsthal á qui il apartenoit de droic par fa 
qualité de Gouverneur ; ce prince raílembla tout ce qu'il y avoit 
de bravesgens dans fa garnifon, & vint au devant de nous> comme 
nous nous aprochions en bon ordre de la grand-place ; nous nous 
fufillames beaucoup pendant une heure > íans gagner ny perdre de 
terrein ; á la fin M. le Prince de Hefle qui etoit bleíTé , fít battre 
la retraite de fon coté; élle fefit jusqu'a la porte avec afíez d'ordre, 
mais delá jusqu'a Stemberg dans la plus grande confuííon , 8c les 
fuiards entrainérent avec eux Ies dix-huk bataillons qui campoient 
dans les lignes; Ies forts du Sud, Rowerf > Pinzen & Mirmont, 
ainfi que le Kin-de-pot fe rendirent á difcretion ; nos foldats fe 
voiant alors jDaifibles poííeííeurs de la ville, s'abandonnérent au pil- 
lage comme aune chofe qui leur revenoit de droit; M. de Lówen- 
dal prit cependant toutes les precautions neceflaires pour dimi- 
nuer ce mal & le faire ceíTer le plutót poffible. On evacúa la 
perte des ennemis tant tués que prís dans cette journée, á environ 
4000. hommeS) & la notre á 400. tant tués que bleííes; á Pegard 
de celle que nous fimes pendant ce íiege , il feroit aíTez dimcile 
de la bien determiner. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Litto, 

commandé par 

M. LE MARECHAL DE LÓWENDAL, 

en 1747. 

Ce fort& ceux de Frederick-Henri, & la Croix etoient blo- 
ques dés le commencement du ííege de Berg-op-zoom > par 
des poftes que nous avionsíür toutes les avenuesj & ü y avoítfur 
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ía digue prés le moulin de Doel, une batterie de 12. pieces de cafion> 
pour barrer le paíTage de PEfcaut. 

Le 27. Septetnbrc , M. de Lally vint caraper á Berentrecht 
avec 2. bataillons , 6c 400. volontaires. 

Le 28. on fít fommer le Commandant du fort Friderich- 
Henri de fe rendre , mais il le refufa á moins d'un ordre ex- 
prés de fesMaitres; c'etoicM. de Vassi, qui commandoit auflí en 
chef dans les deux autres forts j il arriva au camp un renfort de 
12, piquets d'infanterie. 

La nuit du 28. au 29. on etablít 4. canons , 2. mortiers & 

3, obús, en batterie á la droite du fort Sluisken ruiné; & une 
autre batterie femblable á celle !á ^ fur la digue de Santviiet, pour 
battre le fort Frederick ; M. de Vaffi fut tué du troiíieme coup v 
de canon qui partit de la premiere batterie. 

La nuit du 29. au 30. nous poüfíames quelques zigzags en 
avant de notre batterie fur la digue de Santviiet. 

• La nuit du 30* au 31. Nous prolongeames la marche en 
zigzags commencée la veille; & nous emportames la batterie des 
ennemis fur la digue. 

La nuit du 31. Sef>temhre> au í. O & obre, nous pouííames de 
nouveaux zigzags en avant de la batterie des ennemis ; M. de 
Thierry , envoié de Tholen pour remplacer M. de Vaíli , fe ren- 
dit heureufement á Lillo. 

La nuit du i.au 2. nous portames la fappe jusques fur la créte du 
chemin- couvert du fort Frederick ; de nous tournames ce fort 
par fa droite le long de PEfcaut, pour couper la retraite aux 
ennemis ; ils demandérent fur le champ ácapituler, &ils fe ren- 
dirent prifonniers de guerre, confervant neantmoins leurs equi- 
pages. 

La nuit du 2. au 3, nous nous aprochames jusqu'au fort 
Blauwgaren ruiné , pour delá commencer á attaquer le fort 
Lillo. M..de Lage vint fe porter avec 12. belandres au deíTous 
du fort Frederick, 

La nuit du 3. au 4. nous pouffames en avant du fort 
Blauwgaren , quelques zigzags, au bout desquels nous etablimes 

4. canons, 2. mortiers, & 3. obús, en batterie* 

La nuit du ¡3. <m 4^ nous ajoucanws quelques zigzags a 
ceux de la veille. 
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La nuit du <¡. au 6. nous prolongeames cncor notre marché 
en zigzags ; & nous raprochames notre batteríe. 

La nuit du 6. au 7. nous nous portames jusques fur le chemin 
couvert du fort Lillo> que nous couronnames ; nous nous aper- 
$umes le matin que les ennemis avoient abandonné ce fort dans 
la nuit, pour fe retírerau fort La Croix. 

La 7iuit du 7. au 8. nous commen^ames fur la digue á plus 
de moitié-chemin du fort La Croix y une marche en zigzags que 
no.us portames jusqu'a la barriere. 

Le 8. au matin y M. le Marechal de Lówenda! arriva d'An- 
vers dans un Yackt, &fit diré áu Commandant que s'il ne fe ren- 
doit fur le champa il n'avoit plus de capitulation á efperer ; M. 
de Thierry ne s'opiniatra point d'avantage,& accepta la coníer- 
vation des effets de fa garnifon qu'on lui offroit. 
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JOURNAL 

du 

Siege de Mq/irick s - 

commandé par 

M. LE MARECHAL DE LÓWENDAL, 

fous 

M. LE MARECHAL- GENERAL, 

en 1748. 

LE 13. Avril , cette place fut entierement inveftie par 145. 
bataillons , 8c 77. efcadrons ; & nous eumcs outre cela, un 
corpsíur la Gueule, un autre íiir le Demer , & un autre entre 
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Ie Jaar & la Meufe ; ees trois corps faifoient enfemble 149. efea- 
drons? & 25. bataillons. 

Le 14. on fit les reconnoiflances > & Ton determina deux 
attaques > Pune íur la droite de la baile Meufe > & l'autre \ la 
gauche de cette riviere ; M. le Marechal - General etablít fon 

Suartier á Hocht , & M. le Marechal de Lówendal prit le fien á 
fpharen. 

La mtit du 15. m 16. on ouvrit la tranchée aux deux at- 
taques : A la droite y on fit une parallelle qui embrafíbit tout le 
front depuís la chauflee de Bruxelles jusqu'a la Meufe ; on com- 
jiauniqua á cette parallelle , á la gauche par cinq zigzags > & au 
centre par trente -huit zigzags partans de Kouvenberg oü étoit le 
pare d'artillerie. A la gauche > on fit une parallelle qui em- 
brafibit tout le front de Widk depuis le chemin d'Aix jusqu'a la 
Meufe 5 & on communiqua á cette . parallelle par trois zigzags 
partans de l'abaye de Gyflel 5 Ces deux ouvertures fe firent fort 
tranquillement , les ennemis ne nous aiant aper^us qu'a trois 
heures du matin. 

La tranchée fut montée d la droite , par tm Lieutenant-Ge- 
neral \ un Marechal de Camp > deux Brigadiers , avec huit ba- 
taillons & autant de Compagnies auxiliaires; la tranchée fut montée 
d la gauche > par un Marechal de Camp > un Brigadier > avec quatre 
bataillons , & autant de Compagntes auxiliaires. 

La 2, áe * nuil? du 16. au 17. ala droite ^ on fit unefeconde 
parallelle qui n'embrafibit que le front des deux ouvrages á corne 
de la porte de Bois-le-duc ; on communiqua á la gauche & au centre 
de cette parallelle par uh feul boiau > & á la droite par vint-fix 
zigzags ; on fit une nouvelle communication en ligne droite > du 
depot de la droite á la premiere parallelle ; on travailla le long 
de la premiere parallelle, á Petabliflement de deux batteries 
de canon , deux de mortier & une d'obus ; & á la droite, 
á la conftru£tion d'une redoute. a la gauche , on fit les 
deux bouts de la feconde parallelle, dont la gauche fut apuiée á 
la premiere, & la droite communiqua avec celle-cy par trois 
zigzags ; on travailla au centre de la premiere parallelle á deux 
batteries de canon, & á la gauche á une redoute. 

La y. nuit, du 17. au 1%. a la droite , on commen^a á 
la gauche une troifíeme parallelle > qui ne devoit embrafler que 
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le front du premier ouvrage á cerne; on travaiila á deux batteríes 
de morder , deux d'obus , & une de canon an centre de la fe- 
conde parallelle , & á une de morder dans la communicadon de 
ce centre avec la premiere parallelle; on acheva la redoute de la 
droite ; les aífíeges firent á une heurcune fortie de 200. hommes 
qui mirent d'abord quelque defordre parmi nos travailleurs, mais 
nos grenadiers aiant marché á eux , ils fe retirérent. A la gauche> 
on joignit les deux bouts de la feconde parallelle ; on travaiila le 
long de cette parallelle á quatre batteries de canon , & á une d'obus ; 
& Pon acheva la redoute de la gauche. 

La 4 c . nuity du 18. au 19. A la droite , on acheva la troi- 
ííeme parallelle de la gauche , & fes deux Communications avec 
la feconde ; on prolongea la gauche de celle-cy 5 & Pon etablíc 
á la droite de la premiere, une nouvelle batterie. 

La $ c . nuit y du 19. au 20. on prolongea la droite de la fe- 
conde parallelle ; & Pon commen^a dans cette partie un debouché 
íiir la capitale du baftion detaché de la droite. Toutes les batteries 
aux deux attaques requrent leur pieces. 

La 6 C . nuit y du 20. au 21. on comrnen^a quelques debouchés 
vers la droite de la premiere parallelle , qui ne furent point con- 
tinúes dans la fuite. 

La 7 C . nuhy du 21. au 22. on prolongea le debouché fur la 
capitale du baftion detaché de la droite, jusques prés du bord de 
Pavant foífé, le long duquel on commenga la troifíeme parallele de 
la d?oite , qui ne devoit embrafler que le fecond ouvrage á corne. 
Nos batteries aux deux attaques tírérent avec fuccés malgré le 
mauvais tems. 

La 8 C . nuit , du 22. au 23. on acheva la troifíeme parallelle 
de la droite, qui communiqua avec le centre de la feconde par 
un boiau avec des traverfes tournantes ; on retablit les batteries 
que le mauvais tems & le feu des ennemis avoient derangées > 
& on en etablít une nouvelle á la droite de la premiere parallelle. . 

La 9 C . nuit j du 23. au 24. on commen^a quatre debouchés 
fur les capitales des quatre premiers faillans du front d'attaque. 

La io e . nuit , du 24. au 25. on prolongea les quatre de- 
bouchés commencés la nuit precedente ; les ennemis á la faveur 
d'un brouillard tentérent une fortie de 200. hommes fur la tete des 
debouchés du centre, mais nos grenadiers les obligérent de rentrer 
fans avoir ríen fait« O 3 La 
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La IV. nuit, du 2$. au 26. de la tete des trois debouchcs 
de la gauche, on commenga dans cette partie une quatrieme 
parallelle; les ennemis firent á une heure une fortie fur nos de- 
bo uchés, &eurent le tems d'arracher quelques gabions. 

La i2 e . nuity du 25. au 27. on acheva la quatrieme parallelle 
de la gauche. 

La I3 e . miii du 27. au 38. A LA droite > on perfe&ionna 
la quatrieme parallelle & les debouchés. A la gauche, les en- 
nemis firent en fegliflant le long de la Meufe, une fortie d'en- 
viron 1000. hommes d'infanterle fur nos batteries de la droite, 
dont ils enclouérent quelques piecesavant qu'on píitles repouífer; 
dans le méme tems, ils firent une autre fortie vers la gauche, de 300. 
chevaux, pour tacher de tourner notre redoute& notre premiere 
parallelle, mais quelques coups de canon qu'on leur tira les firent 
rentrer. 

La I4 e . nuit , du 28. au 29. le faillant gauche fut attaqué á 
4. heures & demi du matin, par 7. compagnies degrenadiers qui 
debouchérent á droite & á gauche de la fleche , la tournérent* 
& chafférent Pennemi de cétte partie du chemin couvcrt ; on en 
commenca tout de fuite le couronnement , Se on entourra la fleche 
par deux* boiaux de communication ; les afliegés vinrent peu de 
tems aprés pour troubler ce travail,mais ils furent repoufles avec 
perte. 

La i£ c . nuiti du 29. au 30. Pattaque du faillant droit fe fit 
par 4. compagnies de grenadiers , qui debouchérent á 9. heures du 
foir , á droite & á gauche de la fleche , la tournérent , & obli- 
gérent Pennemi á abandonner cette partie du chemin couvert ; on 
en commenca le couronnement, de on entourra la fleche par deux 
boiaux de communication ; on prolongea de droite & de gauche 
le couronnement du faillant droit , & on etablít dans cette partie 
trois nouvelles batteries de morder; les ennemis firent fauter vers 
minuit, une fougaíTe fous le faillant droit, qui nous etoufFa quel- 
ques hommes , & dans le jour , ils en firent fauter deux autres 
fous le meme faillant. 

La i6 e . nuit y du 30. Avril au i. May, on commenca une 
quatrieme parallelle á la droite ; & on prolongea de droite & de 
gauche le couronnement de chacun des deux faillans j le feu des 
,ennemis continua d'etre tres vif. 

La 
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La I7 e . nuit , du i. au 2. on prolongea &C on perfectionna 
les logemens des deux íaillans > &c leurs Communications avec la 
quatrieme paral lelle. 

La i8 c . nuit , du 2. au 3. on fit les difpoíítíons neceííaires 
pour Pattaque des deux baftions detachés & celle des deux ou- 
vrages á corne, que Pon vouloit entreprendre la nuit Íuivante. 

L'apres midy* on convint d'une fufpeníion d'armes de 43. 
heures á Poccafíon d'un arrangement pris au congrés q'Aíx, confer- 
nant la ville de Maftrick. 

Le 6. les Affiegés arborérent le drapeau blanc> & leMagiftrat 
fe rendit á Hocht pour remettre les chefs de la ville á M. le 
Marechal- General; la capitularon fut íígnée leméme jour. 

Le i o. la garnifon fortit avec tous les honneurs de la guerre; 
elle conííftoit en 12. bataillons Autrichiens, 7. Hollandois> 4. Ba- 
varois & 660. chevaux; M- le Barón d'Aylva commandoiten chsf 
dans la place. 
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ERRATA. 

f\W * hefoin de quelque indúlgeme pour ce qui regar de Vaeccn- 
^^tuation des premieres feuiües > qui a été ajfez negligée¡ on pric 
éuji le LeBeur de corriger les fautes fuivantes 

fage 2. Ugne 32. Le Cardes lifez Les gardes 

— 85. — 3. Berg-ob-zoom — Berg-op-zoom 

— 102. — 27. evacúa — evalúa 
mmmm 104. 37. du 3. au 4. — du 4. au 5. 

— 1 10. 5. du 25. au 27. — du 26. au 27. 

lio. — 7. du 27. au 38. du 27. au 28* 

, ni. — 11. les chefs — - les clefs. 

AVIS AU RELIEUR. 

A monis $un ordre contraire > il dijlribuera les planches d la Jín 
^-desjournaux auxquels elles apartiennent , ¿r il les fera fortir 
bors du livre* 
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